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Ahmed Attaf reçu à Riyadh 
par le président de l’autorité 

palestinienne Mahmoud Abbas

Boughali insiste depuis le Caire 
sur l’importance d’investir dans les 

technologies de l’intelligence artificielle

Attaf s’entretient avec son homologue saoudien à Riyad

Représentant le président de la 
République, Larbaoui se rend au 

Kenya pour le Sommet de l’IDA21

Le vice-président du CN Ahmed 
Kharchi élu vice-président 

de “La Ligue des Parlementaires 
pour Al-Qods”

Le ministre des Affaires étrangères et de 
la Communauté nationale à l’étranger, 
M. Ahmed Attaf a été reçu, samedi 

soir à Riyadh, par le président de l’Autorité 
palestinienne, M. Mahmoud Abbas, indique un 
communiqué du ministère.
A cette occasion, “M. Attaf a transmis au 
dirigeant palestinien un message de son frère le 
président Abdelmadjid Tebboune se rapportant 
à l’agression israélienne contre Ghaza d’une 
manière particulière et au conflit israélo-
palestinien d’une manière générale”, a ajouté la 
même source.
A cet égard, le ministre “a renouvelé, au nom 
du président de la République, la solidarité du 
peuple algérien avec le peuple palestinien frère, 
ainsi que la détermination de l’Algérie à apporter 
tout le soutien nécessaire au triomphe de la cause 
palestinienne dans tous les foras internationaux, 
et en particulier au Conseil de sécurité des 
Nations unies où la cause palestinienne a acquis 
un niveau élevé de priorité dans le sillage de la 
tragédie sans précédent à Ghaza”, lit-on dans le 
même communiqué.

De son côté, le président Abbas “a chargé 
M. Attaf de transmettre à son frère le 
président Abdelmadjid Tebboune la profonde 
reconnaissance du peuple palestinien pour toute 
la solidarité et tout le soutien que le chef de l’Etat 
a mobilisé au bénéfice de la cause palestinienne”, 
a, en outre, précisé le communiqué.
Le président de l’Autorité palestinienne “a 
fait une mention spéciale et exprimé une 
gratitude particulière au rôle tenu par l’Algérie 
au sein du Conseil de sécurité qui a permis 
à la cause palestinienne d’enregistrer des 
succès diplomatiques marquants”, conclut le 
communiqué du ministère.

Le président de l’Assemblée populaire 
nationale(APN), et président de l’Union 
interparlementaire arabe (UIPA), M. 

Brahim Boughali a souligné, samedi depuis Le 
Caire (Egypte), l’importance d’investir dans les 
technologies de l’intelligence artificielle pour 
réaliser la prospérité et la sécurité de l’homme, 
indique un communiqué de l’APN.
Intervenant lors de la 6e réunion du Parlement 
arabe et des présidents des parlements arabes, 
M. Boughali a fait savoir que “les technologies 
créées dans le cadre de l’intelligence artificielle 
doivent toujours être orientées vers la prospérité, 
la sécurité et l’avenir de l’homme”, mettant en 
garde contre “leur transformation en outil de 
destruction de l’homme ou d’influence négative 
sur sa vie, ses valeurs et sa culture sociale”.
Mettant l’accent sur “la nécessité pour les 
parlements arabes de jouer un rôle dans 
l’élaboration d’une stratégie de travail arabe 
claire pour répondre à ses besoins”, M. 
Boughali a souligné que le choix de ce sujet 
par le Parlement arabe “est en harmonie avec 
les instructions du président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, qui accorde un 
intérêt particulier à l’élaboration d’une stratégie 
nationale permettant au pays de maîtriser 

les technologies pertinentes et d’impliquer 
différents secteurs dans ce domaine”.
Il a également relevé l’importance de “l’échange 
d’expériences pour garantir l’utilisation durable 
de ces technologies pour répondre aux besoins 
de développement”, appelant à “soutenir les 
programmes de formation pour renforcer les 
compétences des nouvelles générations et à 
établir des centres de recherche spécialisés”.
Par ailleurs, et évoquant la situation critique dans 
les territoires palestiniens occupés, M. Boughali 
a souligné la nécessité de “converger les efforts 
dans les différents espaces parlementaires 
régionaux et internationaux pour faire entendre 
la voix du peuple palestinien opprimé et mettre 
fin à sa tragédie par un cessez-le-feu immédiat et 
global et par la recherche d’une solution juste et 
globale à la cause palestinienne”.

Le ministre des Affaires 
étrangères et de la 
Communauté nationale 

à l’étranger, Ahmed Attaf, s’est 
entretenu, dimanche à Riyad (Arabie 
saoudite), avec son homologue 
saoudien, le prince Faisal Bin 
Farhan, en marge de sa participation 
aux travaux de la Réunion spéciale 

du Forum économique mondial, a 
indiqué un communiqué du ministère.
A cette occasion, “les deux 
ministres se sont concertés sur les 
développements de la situation dans 
la bande de Ghaza et l’actualité liée à 
la question palestinienne, notamment 
les efforts diplomatiques consentis 
à tous les niveaux pour mettre fin à 

l’agression israélienne incessante 
contre les frères palestiniens et 
renforcer l’élan de reconnaissances 
officielles de l’Etat de Palestine”, a 
précisé le communiqué.
La rencontre a également été 
“l’occasion de passer en revue 
les relations de fraternité et de 
coopération unissant les deux pays 

frères et les moyens de les renforcer 
davantage”, selon la même source, qui 
ajoute que les deux ministres “se sont 
félicités de la relance des mécanismes 
issus du Haut Conseil de coordination 
et sont convenus de la nécessité de 
consolider et d’intensifier les efforts 
en vue de renforcer ces relations dans 
leur volet économique”.

Le Premier ministre, M. Nadir Larbaoui, 
se rend, dimanche en République du 
Kenya, en sa qualité de représentant du 

président de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, pour prendre part au Sommet pour la 
reconstitution des ressources de l’Association 
internationale de développement (IDA21) pour 
l’Afrique, indique un communiqué des services 
du Premier ministre.
Ce sommet, prévu lundi à Nairobi, vise à discuter 
de la reconstitution des ressources de l’Association 
internationale de développement et à tracer les 
orientations stratégiques permettant de mobiliser 

les financements nécessaires à la réalisation des 
Objectifs de développement durable en Afrique, 
selon le communiqué.

Le vice-président du Conseil de la 
nation, Ahmed Kharchi, a été élu 
vice-président de la “Ligue des 

Parlementaires pour Al-Qods”, lors des 
travaux de la 6ème Conférence de la Ligue 

tenus à Istanbul en Turquie, a indiqué 
dimanche un communiqué du Conseil.
M. Ahmed Kharchi a été élu à l’unanimité 
vice-président de la “Ligue des Parlementaires 
pour Al-Qods”

Le président de la République 
décide d’attribuer à certains 

magistrats à la retraite le titre 
de “Magistrat honoraire”

Le ministre de la Justice, Garde des 
Sceaux, Abderrachid Tabi a annoncé, 
samedi à Alger, la décision du 

président de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, Président du Conseil supérieur de 
la Magistrature (CSM), d’attribuer à certains 
juges à la retraite de la Cour suprême le titre 
de “Magistrat honoraire”, une première dans 
l’histoire de la Magistrature en Algérie.
Dans son allocution lors d’une cérémonie 
organisée au Centre international de 
conférences (CIC) “Abdelatif-Rahal”, en 
l’honneur des magistrats à la retraite de la 
Cour suprême et ceux décédés, à l’occasion 
du soixantenaire de la Cour suprême, M. 
Tabi a annoncé la décision du président de la 
République, Président du Conseil supérieur de 
la Magistrature (CSM), d’attribuer à certains 
magistrats à la retraite le titre de “Magistrat 
honoraire”, conformément à l’article 93 du 
statut de la Magistrature, une première dans 

l’histoire de la Magistrature en Algérie”.
Le ministre s’est félicité de cette distinction 
estimant que “c’est le moins qu’on puisse 
faire à l’égard de Mesdames et Messieurs les 
magistrats, eu égard à leur apport au service de 
la Justice tout au long de leur carrière”.
“La consécration de telles traditions judicaires 
dénote l’intérêt accordé par le président de la 
République au corps des magistrats et se veut 
un message fort attestant de sa considération 
pour le pouvoir judiciaire”, a-t-il ajouté.
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Hausse du dinar, PIB à 400 G$ :
Le Président Tebboune veut intégrer l’Algérie 

dans la cour des grands

L’Algérie nouvelle :
D’importantes réalisations et des projets d’envergure 

dans les différentes régions du pays

Le président Abdelmadjid 
Tebboune a, lors de 
l’entrevue avec les 

représentants des médias du 
samedi 30 mars, a mis l’accent 
sur deux objectifs économiques 
majeurs : la réévaluation à la 
hausse de la valeur du dinar et 
l’augmentation du PIB à 400 
milliards de dollars pour inscrire 
l’Algérie dans le club des pays 
émergents.
S’agissant de la réévaluation 
du dinar algérien, Tebboune a 
expliqué qu’elle se fera à la faveur 
de mesures économiques et à 
travers les mécanismes du taux 
de change de la Banque centrale. 
Ainsi, le Président estime que la 
valeur du dinar va passer de 1 $ 

= 140 DZD à 1 $ = 100 DZD. De 
quoi réduire fortement la facture 
de l’importation.
Dans ce sillage, A. Tebboune 
a précisé que la baisse 
qu’enregistre la valeur du dinar 
à l’heure actuelle est le résultat 
d’un « contexte particulier » et 
de « circonstances illogiques 
marquées par l’injection de 
fonds via la planche à billets ». 
Un choix dont « nous subissons 
aujourd’hui les répercussions », a 
déploré le Président.

Tebboune : En 2026, le PIB 
de l’Algérie atteindra 400 

milliards de dollars
En ce qui concerne le produit 
intérieur brut, Abdelmadjid 
Tebboune a déclaré aux 

journalistes que le PIB de 
l’Algérie devrait doubler d’ici à 
2026 pour atteindre 400 milliards 
de dollars.
Cette envolée sera possible, 
a affirmé le Président, grâce 
notamment à l’augmentation 

considérable du volume des 
investissements. À ce titre, il a 
fait savoir que pas moins de 6 000 
projets sont actuellement inscrits 
au niveau de l’Agence algérienne 
de promotion de l’investissement 
(AAPI), dont « la moitié a été 

lancée ».
L’autre atout générateur de 
richesse que Tebboune a évoqué 
est l’afflux d’un grand nombre 
d’entreprises étrangères pour 
investir en Algérie. Ce regain 
d’intérêt des IDE, s’explique, 
selon le Chef de l’État, par la 
stabilité politique dont jouit notre 
pays.
Enfin, le président Tebboune a 
souligné que la concordance des 
chiffres de la croissance entre le 
taux annoncé par les pouvoirs 
publics et celui calculé par le 
FMI et la Banque Mondiale, à 
savoir 4,2% en 2023, signifie que 
l’Algérie est « sur la bonne voie 
» et qu’elle en phase de devenir 
une « économie émergente ».

Le méga-projet national 
portant édification de 
l’Algérie nouvelle a, 

résolument, emprunté la voie 
des grandes réalisations et des 
projets d’envergure, lancés à 
travers l’ensemble du territoire 
national, partant d’une vision 
stratégique ambitieuse annoncée 
par le Président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune, il y a 
cinq ans.
Le premier épisode du film 
documentaire “Algérie nouvelle: 
Vision et réalisations”, diffusé 
sur la Télévision Algérienne 
et produit par la Direction 
de l’Information de l’état-
major de l’Armée nationale 
populaire (ANP), a mis en 
lumière les réformes politiques 
et économiques entreprises 
par le pays au cours des cinq 
dernières années, des réformes 
sous-tendues par une nouvelle 
Constitution ayant consacré les 
aspirations du peuple algérien 
à une Algérie démocratique, 
prospère, fidèle aux valeurs de 
Novembre et garante d’un Etat à 
caractère social.
Fer de lance des profondes 
réformes engagées sur les plans 
juridique et institutionnel, la 
Constitution de 2020 est, selon 
le président de la Commission 
des Affaires étrangères, de la 
Coopération Internationale 
au Conseil de la nation, 
Mohamed Amroune, “l’une des 
Constitutions les plus avancée à 
l’échelle arabe et africaine”.    
M. Amroune a souligné le 
rôle déterminant de cette 
révision constitutionnelle et 
l’amendement de la loi électorale 
qui s’en est suivi, dans le 
changement profond qu’a connu 

la classe politique.
 Les réformes politiques et 
institutionnelles ont permis 
d’engager de vastes réformes 
économiques dont l’objectif, 
selon l’économiste Mahfoud 
Kaoubi, était de “diversifier les 
recettes et réduire la dépendance 
aux hydrocarbures”. Cet 
objectif a été concrétisé par “la 
nouvelle loi sur l’investissement 
qui accorde des facilitations 
considérables aux investisseurs 
nationaux et étrangers et met en 
place une plateforme numérique 
dédiée à l’investisseur”, a-t-il 
souligné.
M. Kaoubi ajoute que cette 
loi, promulguée en 2022, a 
permis d’enregistrer “plus 
de 7.000 nouveaux projets 
d’investissement auprès 
de l’Agence algérienne de 

promotion de l’investissement 
(AAPI), ce qui témoigne du 
“rétablissement de la confiance 
dans le climat d’investissement 
en Algérie”.
Le film documentaire met, 
également, l’accent sur les 
grands projets d’investissement 
stratégiques lancés par l’Algérie 
ces dernières années, à l’instar 
du complexe sidérurgique de 
“Bellara” dans la wilaya de Jijel, 
qui s’étend sur une superficie de 
216 hectares.
Ce complexe ambitionne de 
produire 1,8 million de tonnes de 
fer cette année, pour un chiffre 
d’affaires avoisinant les 160 
milliards de dinars algériens, 
tout en continuant à augmenter 
sa capacité de production.
Le groupe sidérurgique 

“Tosyali-Algérie” se veut un 
investissement économique 
fruit d’un partenariat stratégique 
algéro-turc qui a permis à 
l’Algérie de se hisser aux premiers 
rangs du continent africain et de 
la région méditerranéenne dans 
le domaine de la sidérurgie.
Le Groupe constitue un véritable 
leader en ce sens qu’il exporte 
ses produits vers 24 pays et 
entend atteindre 2 milliards 
de dollars d’exportations, il 
renferme également un des 
plus grands fours industriels au 
niveau africain.
Le film documentaire a, aussi, cité 
la mine de fer de Gara Djebilet, 
considérée comme étant le plus 
grand investissement minier en 
Algérie depuis l’indépendance, 
à même de propulser le 
développement dans le grand 
Sud, comme c’est le cas pour la 
ligne ferroviaire Bechar-Tindouf 
qui s’étend sur 950 km.
Autre établissement mis en 
lumière par le documentaire, 
l’Entreprise des ciments et 
dérivés de Chlef (ECDE) 
relevant du Groupe industriel des 
ciments d’Algérie (GICA), qui a 
connu une grande dynamique 
ces dernières années après 
l’augmentation du nombre de ses 
unités de production.
Dans la wilaya de Mascara, 
se trouve une nouvelle usine 
de traitement de carbonate de 
calcium, première du genre 
en Algérie, qui a pour but de 
produire cette matière localement 
alors qu’elle était importée de 
l’étranger.
Au niveau de Hassi Rmel dans la 
wilaya de Laghouat qui abrite le 
plus grand champ de production 
de gaz naturel en Algérie, 20 

entreprises algériennes ont pris 
part à la réalisation d’une unité 
de boosting de gaz dotée de 
technologies de pointe, visant 
à développer les capacités 
productives du champ, sachant 
que le projet avait été livré dans 
les délais impartis grâce au 
dévouement des compétences 
algériennes.
A Biskra, le complexe d’El 
Outaya relevant de l’Entreprise 
nationale des sels (ENASEL) 
a bénéficié d’une autorisation 
exceptionnelle d’investissement, 
avec sa capacité de production 
estimée à 80.000 tonnes/an qui 
lui permet de couvrir les besoins 
du marché national en produits 
industriels, alimentaires et 
parapharmaceutiques, mais aussi 
réduire la facture d’importation et 
se tourner vers l’exportation vers 
les pays africains et européens, 
selon le documentaire. 
Dans le cadre d’une approche 
de diversification de l’économie 
nationale, les hautes autorités du 
pays ont mis en place plusieurs 
mesures et procédures visant 
à appuyer et encourager le 
secteur agricole et relancer 
l’investissement dans ce domaine, 
ce qui reflète l’orientation de 
l’Algérie vers l’autosuffisance 
et le pari gagné de la sécurité 
alimentaire, selon l’économiste 
Mourad Kouachi qui a rappelé 
que “parmi les mesures ayant 
contribué à faire avancer le 
secteur, figurent la création de la 
Banque de semences, la nouvelle 
vocation des fermes pilotes et 
l’autorisation d’importation du 
matériel agricole d’occasion, 
tout en accordant un intérêt 
particulier aux filières agricoles 
stratégiques”.
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INSCRIPTION EN 1ÈRE ANNÉE PRIMAIRE :

Procédure et dates clés pour la rentrée 2024-2025

HADJ 2024:

 Session de formation au profit des cadres du Bureau 
des affaires des pèlerins algériens

DÉMOLITION DES CONSTRUCTIONS ILLICITES :

Une procédure exceptionnelle obéissant à un nombre de règles strictes

Le ministre de l’Éducation 
nationale, Abdelhakim 
Belabed, a annoncé ce 

samedi que la numérisation de 
l’inscription en première année 
primaire réduira les tracas liés aux 
déplacements vers les écoles.
Lors d’une conférence nationale 
tenue par visioconférence, le 
ministre a souligné que cette 
mesure s’inscrit dans le cadre de 
la poursuite de la numérisation du 
secteur. Elle permettra aux parents 
des enfants nés entre le 1er janvier 
et le 31 décembre 2018 d’inscrire 
leurs enfants via la plateforme 
numérique des parents, “zéro 
papier” et sans se déplacer aux 
établissements scolaires.
Il convient de savoir que la 
dématérialisation des inscriptions 
en première année primaire sur le 
système d’information démarrera 
le jeudi 2 mai et continuera 
jusqu’au mardi 31 mai 2024 en 
prévision de la rentrée scolaire 

2024-2025.
Inscription en première année 
primaire : Procédure simplifiée 
pour les parents
Cette opération se fera 
exclusivement via la plateforme 
numérique du ministère de 
l’Éducation nationale, accessible 
à partir du lien suivant : https://
awlyaa.education.dz
1. Pour les parents inscrits dans 
le système d’information du 

ministère de l’Éducation nationale
Les parents inscrits dans le 
système d’information du 
ministère de l’Éducation nationale 
peuvent désormais inscrire 
leurs enfants en première année 
primaire directement depuis 
leur domicile, en accédant à la 
plateforme Awlyaa.
Il suffit de sélectionner l’école la 
plus proche du domicile ou du 
lieu de travail. En cas de plusieurs 

écoles à proximité, trois choix par 
ordre de préférence peuvent être 
indiqués.
Des copies ou des photos des 
pièces justificatives attestant de 
la relation avec l’enfant et de son 
lieu de résidence ou de travail 
doivent être jointes au formulaire 
d’inscription.
Attention, une copie du formulaire 
d’inscription doit être conservée 
pour le suivi ultérieur.
2. Pour les parents non inscrits 
au système d’information du 
ministère de l’Éducation nationale
Les parents non inscrits au 
système d’information du 
ministère de l’Eduction doivent 
d’abord ouvrir leurs propres 
comptes dans l’espace des tuteurs 
via le même lien afin de pouvoir 
indiquer les informations incluses 
dans le formulaire d’inscription 
en première année primaire selon 
les mêmes procédures que celles 
mentionnées ci-dessus.

Le système d’information du 
ministère de l’Éducation nationale 
traitera automatiquement les 
demandes d’inscription le 25 juin 
2024. Les résultats seront ensuite 
communiqués aux parents via 
leur espace personnel (sinon, ils 
seront également affichés dans 
les établissements scolaires) le 30 
juin 2024.
Note : Les enfants inscrits dans 
les classes préparatoires au cours 
de l’année scolaire 2024/2023 
sont automatiquement inscrits en 
première année primaire.
Cette nouvelle procédure devrait 
simplifier et fluidifier le processus 
d’inscription des élèves en 
première année primaire, tout 
en réduisant les tracasseries 
administratives pour les parents. 
Elle s’inscrit dans la volonté du 
ministère de l’Éducation nationale 
de moderniser ses services et 
de s’adapter aux exigences du 
numérique.

L’Office national du 
pèlerinage et de la 
omra (ONPO) a 

organisé, dimanche à Alger, 
une session de formation au 
profit des cadres du Bureau 
des affaires des pèlerins 
algériens.
Organisée dans le cadre de la 
coopération entre le Bureau 
des affaires des pèlerins 
algériens et le ministère 
saoudien du Pèlerinage et 
de la Omra, cette session de 
formation vise à assurer de 
meilleurs services aux pèlerins 
en prévision de la prochaine 

saison du hadj.
Présidant l’ouverture de cette 
session, le directeur général 
de l’ONPO, Salah Bouterfa, a 
précisé que cette session visait 
à “renforcer le partenariat et les 
échanges d’expertises avec la 
partie saoudienne”, soulignant 
que l’Office “souscrit à toutes 
les initiatives de nature à 
renforcer ses capacités et 
aptitudes au service du 
système du pèlerinage et de la 
omra”.
Il s’agit également, à travers ce 
programme de formation, de 
“conscientiser davantage les 

organisateurs” et de “veiller 
à ce qu’ils respectent les 
instructions visant à permettre 
aux pèlerins d’accomplir 
les rites du hadj dans des 
conditions optimales”.
De son côté, le directeur 
général de l’orientation 
religieuse et de la culture 
islamique au ministère des 
Affaires religieuses et des 
Wakfs, Mourad Maïza, a 
affirmé “l’attachement de 
l’Algérie à assurer aux pèlerins 
algériens les meilleures 
conditions dans les lieux saints 
de l’Islam, à travers le travail 

des délégations chargées des 
préparatifs qui se rendent en 
Arabie Saoudite, et les centres 
de formation des hadjis en 
Algérie, et ce, jusqu’au retour 
du dernier groupe de pèlerins”.
“Parmi les principales 
instructions données aux 
pèlerins algériens, celles liées 
au respect des règlementations 

en vigueur en Arabie Saoudite 
et des règles propres à 
l’accomplissement de ce rite 
religieux”, a-t-il indiqué.
Pour sa part, le Directeur 
du Centre de formation 
du ministère saoudien du 
Pèlerinage et de la Omra, 
Iyad Ben Mohamed Fadhel, 
a fait état d’un programme 
de formation sur plus de 
100 aptitudes requises, dont 
certaines sont prévues lors 
de la session de formation au 
profit des cadres du Bureau 
des affaires des pèlerins 
algériens.

Le ministère de 
l’Intérieur, des 
Collectivités locales 

et de l’Aménagement du 
territoire a affirmé, que la 
démolition des constructions 
illicites était “une procédure 
exceptionnelle obéissant à un 
nombre de règles strictes”, 
exprimant sa satisfaction 
“quant à la baisse des cas 
d’atteinte aux biens de l’Etat 
durant cette dernière période”.
“Certains médias nationaux 
ont relayé des informations 
selon lesquelles les services 
locaux au niveau de plusieurs 
wilayas auraient reçu des 

instructions pour lancer les 
opérations de démolition des 
constructions illicites après 
l’Aid El Fitr”, lit-on dans le 
communiqué.

Ainsi, le ministère dément 
ces informations et rappelle 
que “la démolition des 
constructions illicites est une 
procédure exceptionnelle 

extrême obéissant à un 
nombre de règles strictes”.
Le ministère tient à informer 
que ses services compétents 
“ont enregistré avec 
satisfaction une baisse des cas 
d’atteinte aux biens de l’Etat 
durant cette dernière période, 
grâce à la prise de conscience 
croissante et au haut sens des 
responsabilités des citoyens 
quant aux dangers inhérents à 
ce  phénomène. Une tendance 
qui s’est renforcée après la 
promulgation de la loi 23-
18 du 28 novembre 2023 
relative à la protection et à 
la préservation des terres de 

l’Etat”.
S’ajoutent à cela, a-t-il 
précisé, “des mesures et des 
facilitations importantes 
décidées par l’Etat concernant 
les procédures de mise en 
conformité des constructions 
et de régularisation de leur 
situation dans le cadre des 
dispositions juridiques en 
vigueur, en parallèle avec la 
grande progression enregistrée 
dans les programmes de 
logements, toutes formules 
confondues, et les aides 
destinées à l’habitat rural et 
aux lotissements sociaux”.
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Industrie et de la Production pharmaceutique :
Les stylos à insuline exportés vers l’Arabie Saoudite

Lait en poudre : 
“L’Algérie pourrait dépasser les 400 milliards de dollars 

de PIB d’ici 2026”, Faïd

Le ministre de l’Industrie 
et de la Production 
pharmaceutique, Ali 

Aoun, a procédé, dimanche 
depuis le site industriel de 
l’entreprise Novo Nordisk 
de Boufarik (W.de Blida), 
au lancement de la première 
opération d’exportation de stylos 
à insuline vers le Royaume 
d’Arabie Saoudite.
“L’exportation, qui sera réalisée 
en trois étapes et englobe 2,5 
millions de stylos à insuline, 
avec un chiffre d’affaires estimé 
à 11 millions d’Euros, s’inscrit 
pleinement dans la politique de 
diversification de l’économie 
nationale et de promotion des 
exportations prônée par le 
président de la République, 
M. Abdelmadjid Tebboune”, 
a indiqué le ministre dans 
son allocution prononcée en 
présence du président du Conseil 
du renouveau économique 
algérien (CREA), Kamel Moula, 
de l’ambassadrice du Danemark 
en Algérie, Mme. Katrine From 
Hoyer, et des autorités locales.
Le ministre a aussi loué les 

efforts consentis par l’entreprise 
qui “a su exporter vers un pays 
où il est très difficile de se 
positionner dans le domaine 
du médicament, d’une part, et 
a remporter le pari de fournir 
différents types d’insuline aux 
diabétiques en Algérie et leur 
éviter le problème de la pénurie 
des médicaments qui se posait 
dans le passé, d’autre part”, a-t-
il dit.
“Pour la première fois, le 
problème de la pénurie 
d’insuline en Algérie ne s’est 
pas posé au cours du mois de 
Ramadhan, grâce aux efforts de 
tous les producteurs d’insuline, 
à l’instar de Novo Nordisk et 
d’autres”, s’est félicité M. Aoun, 
à ce propos.
Il a ajouté que “l’insuline 
produite en Algérie, en général, 
est d’une qualité incontestable, 
malgré ce qu’on l’on dit”, 
assurant qu’ “aucune pénurie 
d’insuline, quelle qu’elle soit, 
n’a été enregistrée en 2024, et 
ne le sera pas dans les années 
à venir, conformément aux 
engagements des producteurs”.

Le ministre a rassuré que 
l’Algérie disposait actuellement 
d’un stock “suffisant” de 
certains types d’insuline, pour 
une durée de six (6) mois, auprès 
des producteurs, et d’un stock 
similaire auprès des centres de 
distribution.
Il a aussi appelé les responsables 
de l’entreprise à redoubler 
d’efforts pour passer à l’étape 
“qualité”, tout en s’orientant 
vers la recherche d’autres 
marchés étrangers aux fins de 
contribuer à la réduction de la 
facture d’importation et à la 
promotion des exportations.

A son tour, la Directrice générale 
de Novo Nordisk Algérie, 
Malika Derghal, a affirmé que 
le “produit national contribue 
à la souveraineté sanitaire 
et industrielle de l’Algérie 
en assurant la continuité 
d’approvisionnement des 
malades algériens”, soulignant 
que la production locale “est 
conforme aux plus hauts 
standards de qualité”.
“Avec ses deux sites de 
production localisés à Tizi-
Ouzou et Boufarik, Novo 
Nordisk ambitionne de faire 
de l’Algérie un leader des 

exportations d’insuline et 
de metformine, en 2025, en 
exportant ses produits vers la 
Tunisie, la Libye et l’Egypte, 
avec un chiffre d’affaires estimé 
à plus de 25 millions d’Euros”, a 
fait savoir la même responsable.
A noter que l’usine Novo 
Nordisk de Tizi-Ouzou a 
réalisé sa première opération 
d’exportation de metformine 
vers la Libye, en novembre 
2023.
“La contribution de Novo 
Nordisk au développement du 
système sanitaire en Algérie se 
poursuivra grâce aux traitements 
modernes et innovants que nous 
proposons dans les domaines 
du diabète, de l’obésité et des 
maladies rares, ainsi qu’aux 
initiatives citoyennes”, a encore 
assuré Mme. Derghal.
Inaugurée en janvier 2023, 
l’usine Novo Nordisk de 
Boufarik est spécialisée dans la 
production de stylos à insuline 
Flexpen, tandis que celle de 
Tizi-Ouzou est entrée en activité 
en 2006 et produit des formes 
sèches d’antidiabétiques oraux.

Les projections de l’Algérie 
visant à atteindre, voire 
surpasser les 400 milliards 

de dollars de PIB, sont étayées 
par des indicateurs économiques 
tangibles et vérifiables sur le 
terrain, selon le ministre des 
Finances, Laâziz Faïd.
Lors d’une conférence de presse 
au siège du ministère, portant 
sur les conclusions des réunions 
de printemps du Groupe de la 
Banque mondiale (BM) et du 
Fonds monétaire international 
(FMI) auxquelles il a participé la 
semaine dernière à Washington, 
Faïd a souligné que l’objectif 
d’atteindre un PIB de 400 
milliards de dollars d’ici 2026 
n’est pas irréaliste, arguant qu’il 
existe actuellement un potentiel 
économique extraordinaire.
Selon le ministre des Finances, 
ces estimations découlent même 
des évaluations avancées par les 
organismes internationaux. Il a 
expliqué que la BM et le FMI 
estiment, sur la base de leurs 
données, qu’avec un baril de 
pétrole à 80 dollars, l’Algérie 
pourrait aisément atteindre un 
PIB de 340 à 350 milliards de 
dollars. “Cela signifie qu’avec 
un baril à 85 ou 90 dollars, 
nous pourrions dépasser les 400 
milliards de dollars de PIB”, a-t-
il ajouté.
En plus du secteur pétrolier, 
Faïd a également mis en lumière 
le retour des investissements 

que l’Algérie opère dans divers 
domaines économiques. Il a cité 
comme exemple le récent accord 
signé avec l’entreprise qatarie 
Baladna pour la production de 
poudre de lait en Algérie. “Ce 
projet de 3,5 milliards de dollars 
sur une superficie de plus de 100 
000 hectares créera des emplois 
et générera de la richesse. 
Ce sont des investissements 
considérables dans le secteur 
agricole”, a-t-il déclaré, ajoutant 
qu’il ne faut pas non plus négliger 
les investissements du secteur 
privé dans ce même domaine.

Les secteurs qui tirent 
l’économie algérienne 

vers le haut
“Il ne faut pas non plus oublier 
le secteur industriel”, a-t-il 
souligné, faisant remarquer que 
ce secteur “voit actuellement son 
PIB exploser”. Selon le ministre 

des Finances, la croissance 
économique est portée non 
seulement par les hydrocarbures, 
mais aussi par l’agriculture, 
l’industrie, les services, la 
construction, etc. “Ce sont ces 
secteurs qui tirent actuellement 
la croissance économique du 
pays”, a-t-il insisté.
Faïd est convaincu que tous 
ces indicateurs de l’économie 
nationale “démontrent que 
nous pourrions non seulement 
atteindre les 400 milliards de 
dollars de PIB, mais également 
les dépasser”, grâce au retour 
des investissements en cours. 
Le ministre des Finances n’a pas 
manqué de souligner, dans le 
même contexte, l’amélioration 
du climat des affaires favorisant 
les investissements dans le 
pays. “Nous bénéficions en 
Algérie d’un climat des affaires 

très favorable, l’un des plus 
favorables au monde”, a-t-il 
assuré.

La croissance la plus élevée 
de la région Mena

Appuyé par des chiffres, le 
ministre des Finances a révélé 
également le taux de croissance 
économique de l’Algérie, 
alimenté par la performance 
robuste de plusieurs secteurs 
économiques nationaux. Il a 
précisé que l’économie algérienne 
avait enregistré une croissance de 
4,1 % en 2023, presque en ligne 
avec les prévisions du FMI. “La 
croissance que nous observons 
est la plus élevée dans la région 
Mena”, a-t-il affirmé, ajoutant 
que le PIB actuel de l’Algérie, 
de 32 000 milliards de dinars, 
“place notre pays au troisième 
rang des puissances économiques 
africaines”.

En ce qui concerne le solde de 
la balance des paiements, le 
ministre a noté un excédent de 
6,53 milliards de dollars en 2023 
et une augmentation des réserves 
de change à 69 milliards de 
dollars la même année.
S’agissant de l’inflation, Faïd 
a signalé un ralentissement, 
attribuable à la baisse des prix 
des produits frais, soulignant les 
efforts déployés par les pouvoirs 
publics pour stabiliser cet 
indicateur. Il a affirmé que ces 
résultats avaient été positivement 
évalués par la BM et le FMI, 
prévoyant une croissance 
économique de 3,8 % pour 2024, 
soutenue par l’augmentation des 
dépenses publiques.
Les chiffres publiés par la BM 
et le FMI sont recalculés après 
le réajustement de la base, qui 
est actuellement référencée sur 
l’année 2001 et qui passera à 
l’année 2011, pour finalement 
parvenir à 2022. Faïd estime 
qu’avec ces deux réajustements 
successifs et le changement de 
l’année de référence, “l’Algérie 
deviendra sans aucun doute 
la première puissance en 
Afrique”. Il a également souligné 
l’engagement de l’État en faveur 
de la stabilité économique du 
pays, à travers l’amélioration 
du pouvoir d’achat des citoyens 
et les augmentations de salaires 
inscrites dans la dernière loi de 
finances.



ANNABA / FESTIVAL DU FILM MEDITERRANEEN

Un festival de renom confronté à une réalité amère

ANNABA / PROMOTION DU TOURISME

L’hôtel Seybouse international a assuré avec succès les conditions 
d’accueil des participants au festival méditerranéen du film

ANNABA / CHAMPIONNAT NATIONAL DE JUDO INTER CORPS POLICIERS  

La sûreté d'Annaba accueille les activités de la 13ème édition 
de la saison sportive 2023/2024

Les festivals de cinéma sont des 
événements très attendus par les 
amateurs de cinéma du monde 

entier. Ils offrent une plateforme pour 
découvrir de nouveaux films, des 
réalisateurs émergents et des histoires 
innovantes. Cependant, de nombreux 
cinéphiles se retrouvent frustrés de ne 
pas pouvoir visionner tous les films 
programmés lors de ces festivals, en 
raison d’un manque crucial de salles 
obscures.
Le Festival du Film Méditerranéen 
d’Annaba, un événement 
cinématographique majeur en Algérie, 
fait face à un défi de taille : la pénurie 
de salles de cinéma. Cette situation, qui 
perdure depuis plusieurs années, entrave 
le bon déroulement de cet événement 
culturel et limite l’accès du public aux 
œuvres cinématographiques présentées. 
Le Festival du Film Méditerranéen 
d’Annaba, connu pour sa sélection 
éclectique de films et son palmarès 
prestigieux, attire, depuis sa création, de 

nombreux cinéphiles et professionnels 
du cinéma. Cependant, la pénurie de 
salles de cinéma dans la ville d’Annaba 
et ses environs complique l’organisation 
de cet événement et réduit sa portée. 
Annaba, comme de nombreuses villes 
algériennes, souffre d’un manque 
criard de salles obscures. La majorité 
des salles existantes sont vétustes et ne 
répondent plus aux normes de sécurité 
et de confort requises. Cette situation 
contraint les organisateurs du festival à 
se limiter à quelques salles seulement, 
ce qui restreint le nombre de projections 
et le nombre de spectateurs pouvant y 
assister.
Face à cette problématique, plusieurs 
solutions sont envisagées. La 
réhabilitation des anciennes salles de 
cinéma et la construction de nouvelles 
infrastructures modernes sont des pistes 
évoquées. De plus, la mise en place de 
partenariats avec des établissements 
culturels et éducatifs, pourraient 
contribuer à améliorer la situation et à 
offrir aux cinéphiles une expérience de 
festival plus riche et plus accessible.

Soucieux d’assurer toutes les 
conditions de réussite du festival 
du film méditerranéen d'Annaba, 

le directeur de l’hôtel Seybouse 
international  a préparé un programme 
spécial, avant le lancement  de cet 
évènement exceptionnel,  en assurant 
une main d’œuvre qualifiée et un 
personnel bien formé tout en mettant 
à titre personnel l’accent sur la qualité 
des services et les conditions d’accueil, 
notamment l’hébergement et la 
restauration. En effet,  toutes les 
instances se sont mobilisées pour la 
réussite du festival; l'objectif étant de  
donner une belle image de notre wilaya 
et  d’accueillir le maximum de touristes. 
Cela suppose de mieux s’organiser pour 
valoriser notre pays mais également 
de s’assumer pleinement comme une 

grande nation ouverte à toutes les 
cultures et à toutes les différences, 
accueillante, généreuse et sûre de ses 
atouts économiques comme des valeurs 
qui ont marqué son histoire. C'est cette 
synthèse de l'efficacité économique et du 
rayonnement culturel que nous devons 
réussir, et le tourisme est un des moyens 
d'y parvenir. Le festival méditerranéen 
du film organisé à Annaba, constitue une 
opportunité pour promouvoir le produit 
touristique, profitant de la présence  
plusieurs nationalités présentes à cet 
évènement cinématographique. C’est 
également une occasion pour faire 
découvrir à nos invités étrangers les 
richesses que recèle notre pays aussi 
bien sur les plans de la beauté et de la 
diversité de ses régions, des vestiges 
et monuments historiques, de ses us et 
traditions et de son potentiel artisanal.

Dans le cadre de la mise en œuvre 
du programme annuel d'activités 
sportives de la Direction 

Générale de la Sûreté Nationale, 
correspondant au 28 avril 2024, le 
Commissaire de police, Farid Chibout, 
représentant le Directeur Général de la 
Sûreté Nationale, a supervisé l'ouverture 
des activités du championnat national 

de judo parmi les services de police au 
titre de la saison sportive 2023/2024, au 
niveau de la salle multisports «Chahlef 
Chahreddine », en présence du Chef de 
la Sûreté de wilaya d'Annaba, ainsi que 
des cadres et agents affiliés aux différents 
services de la sécurité nationale.
 La 13ème  édition s'étendra sur 03 jours, 
les 28, 29 et 30 avril 2023, et verra la 
participation d'athlètes d'élite dans le 
domaine. 

Sara Boueche

Sihem .Ferdjallah

S.F
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Les autorités locales de Berrahal 
ont récemment effectué une visite 
sur terrain à l’effet d’inspecter de 

près l’avancement des travaux du projet 
d’approvisionnement en eau potable dans 
la localité. Ce projet, qui concerne le 
troisième secteur de la région, comprend 
la réalisation d’un réservoir de 21.000 
mètres cubes, équipé d’une salle de 
commande, d’un canal de raccordement 
et d’une clôture de protection. La 
réalisation de  cet important projet 
contribuera à fournir et à renforcer les 
capacités d’approvisionnement en eau 
potable potable dans toutes les cités. 

Avec l’arrivée imminente de la saison 
estivale, il devient d’autant plus crucial 
d’accélérer les travaux pour assurer 
un approvisionnement adéquat en eau 
potable pendant cette période de forte 
demande. Des instructions claires ont été 
signifiées à l’entrepreneur en charge du 
projet afin d’assurer un rythme progressif 
et efficace des travaux. Les autorités 
locales ont souligné l’importance du 
respect des délais pour que les habitants 
puissent bénéficier au plus vite de cette 
matière vitale. Une fois achevé, ce projet 
permettra d’améliorer significativement 
la qualité de vie des habitants en leur 
assurant un accès constant à cette 
ressource vitale.

Dans le cadre de la lutte contre 
les fraudes commerciales et afin 
d’assurer un approvisionnement 

régulier en produits alimentaires de qualité 
au profit des consommateurs, plusieurs 
inspections conjointes sur terrain ont été 
menées par les autorités compétentes à 
Annaba. La direction du commerce de la 
wilaya d’Annaba, en collaboration avec la 
direction des services agricoles, ainsi que 
la brigade mixte de contrôle commercial 
et vétérinaire, ont organisé des sorties 
sur terrain visant à accompagner les 
opérateurs actifs dans l’importation de 
viande bovine fraîche. L’objectif principal 
était de sensibiliser les intervenants 
sur les procédures et le processus de 

commercialisation à respecter, en vue de 
garantir un approvisionnement constant 
en produits conformément aux normes.
Ces initiatives interviennent dans un 
contexte où la traçabilité et la qualité 
des produits alimentaires sont au cœur 
des préoccupations des autorités et 
des consommateurs. En assurant une 
surveillance accrue et en renforçant les 
mesures de contrôle, les autorités locales 
s’efforcent de prévenir toute tentative de 
fraude et de garantir la sécurité alimentaire 
des consommateurs.
En sus des actions de contrôle, des 
mesures de sensibilisation sont également 
menées pour informer les opérateurs 
économiques sur leurs obligations en 
matière de respect de la qualité et de la 
conformité des produits.

ANNABA / FUITES D’EAU

Encore de l’eau potable qui 
se perd à la rue Emir Abdelkader

ANNABA / NARCOTRAFIC

Démantèlement d’un réseau
 de trafiquants de drogue

 et saisie de 30.000 comprimés 
hallucinogènes

ANNABA / RESSOURCES HYDRIQUES 
Berrahal renforce ses capacités 

d’approvisionnement en eau 
potable

ANNABA / DCP

Lutte contre les fraudes 
commerciales et renforcement 

des mesures coercitives

Malgré la réparation de la fuite 
d’eau qui a été observée 
au niveau de la rue Emir 

Abdelkader  par les services des eaux, 
voilà que cette même fuite refait surface  
avec une quantité importante d’eau 
potable qui se déverse dans la nature au 
niveau de la rue ‘’Emir Abdelkader’’, 
ajoutant son lot de désagréments à ce lieu 
et endommageant davantage la chaussée, 
pourtant récemment revêtue de bitume. 
Les habitants et les commerces à proximité 
se disent contrariés et s’interrogent sur 
l’origine de ces fuites récurrentes et des 
retards mis à chaque fois pour intervenir. 
L’eau est ainsi gaspillée à outrance  
pendant que des populations de plusieurs 
communes souffrent de son absence dans 
leurs robinets. D’après notre interlocuteur, 
les pertes d’eau étaient importantes et 
nous subissons les dégâts collatéraux 
qu’entraînent ces retards. Cette situation, 
ajoutera notre interlocuteur, a même fait 
craindre la survenance d’une éventuelle 
contamination et l’apparition de maladies 
à transmission hydrique. Les usagers 
de cette rue ainsi que les habitants en 
question renouvellent leur appel afin 
que les responsables concernés puissent 
intervenir  dans les plus brefs délais pour 
mettre  un terme à cette fuite qui perdure.

La lutte contre le trafic de la drogue 
demeure une préoccupation  
majeure pour les autorités locales 

qui par le biais de la direction régionale 
de lutte contre le trafic illicite de 
drogue ont réussi à mettre un terme aux 
activités d’un réseau criminel organisé 
spécialisé dans le trafic de substances 
hallucinogènes, aboutissant à la saisie 
impressionnante de près de 30. 000 
comprimés hallucinogènes. L’opération, 
menée avec efficacité et en coordination 
avec les autres corps policiers, a permis de 
démanteler cette organisation criminelle 
qui opérait de manière organisée à 
travers plusieurs wilayas du pays. Cette 
opération s’est traduite par l’arrestation 

du principal suspect, considéré comme 
le cerveau de ce réseau, Présenté par 
devant le procureur de la république, près 
le tribunal d’Annaba, le suspect devra 
répondre de plusieurs chefs d’accusation, 
notamment la possession, le stockage, 
le transport, la vente et la mise en vente 
illégale de substances psychoactives, dans 
le cadre d’une organisation criminelle. 
Cette importante saisie de comprimés 
hallucinogènes est le fruit d’une vigilance 
constante et d’une action déterminée de la 
sûreté de wilaya. Elle témoigne également 
de la coopération efficace entre les 
différentes unités de sécurité, essentielle 
pour combattre efficacement le trafic de 
drogue et ses réseaux tentaculaires.

S.Y

S.Y

S.Y
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ANNABA / ASSOCIATION :      

L’association “APIJ’’ participe au lancement officiel du 
réseau associatif de la démocratie participative

L’association ‘’APIJ’’  
présidée par 
Chahrazed  Gouasmia  

a participé au  lancement 
officiel du réseau associatif de 
la démocratie participative et de 
l’économie sociale et solidarité 
annoncé, samedi à Alger, dans 
l’objectif de renforcer le rôle 
de la société civile et de mettre 
en valeur sa contribution au 
développement national. Lors 
de la cérémonie de lancement 
de ce réseau, qui s’est déroulée 
au Palais des Expositions des 
Pins maritimes, en présence du 
ministre de l’Economie de la 
connaissance, des Start-up et 
des Micro-entreprises, Yacine 
El-Mahdi Oualid, le président 

de l’Observatoire national 
de la société civile (ONSC), 
Noureddine Benbraham, a 
expliqué que le lancement de 
ce réseau s’inscrit dans le cadre 
de « la promotion du rôle de 
la société civile, notamment 
dans le domaine économique, 
à travers le développement 
des capacités des acteurs 
de la société civile en leur 
permettant de contribuer de 
manière active à la dynamique 
de développement ».
Ce réseau cherche également 
à renforcer le dialogue et le 
partenariat entre les autorités 
publiques et les organisations 
de la société civile, et contribue 
à l’avancement d’une société 
civile professionnelle, créative 

et proactive qui crée des 
richesses et des opportunités 
d’emploi et participe 
efficacement au développement 
social durable du pays  et au 
développement économique.
Il convient de noter que 
l’Observatoire national de la 
société civile a commencé à 
accompagner et encourager 
les activités de la société civile 
pour établir divers réseaux 
collectifs spécialisés, tels que 
le Réseau Environnement et 
Changement climatique.
En tant qu’organe consultatif 
auprès du Président de la 
République, il est considéré 
comme l’Observatoire national 
de la société civile ; Les réseaux 
constituent une procédure 

innovante qui permet d’ouvrir 
des espaces de dialogue et de 
consultation et un mécanisme 
efficace pour promouvoir un 
partenariat durable entre la 

société civile, les autorités, les 
acteurs sociaux, économiques 
et élus, et inclut des élites et 
des compétences avérées de la 
société civile.

ANNABA / EL BOUNI :      

L’opération de démolition des kiosques anarchiques se 
poursuit à Bouzaaroura

Décidemment, il semble 
que la lutte contre les 
constructions illicites 

ne connaîtra pas de répit, et ce 
malgré tous les efforts déployés 
par l’état, afin de venir à bout 
de ce phénomène, prouvant 
par-là que les constructions 
illicites sont, aujourd’hui, une 
réalité avec laquelle il faut 
compter, et qui constituent de 
ce fait, le problème numéro 
un, notamment dans les 

grandes villes. Toujours dans 
le cadre de la lutte contre les 
constructions illicites, les 
services de l’APC d’El Bouni 
ont poursuivi sans relâche 
l’opération de démolition des 
kiosques érigés illégalement 
dans la région de Bouzaroura. 
Cette opération a nécessité la 
mobilisation d’un important 
dispositif matériel et humain. 
Une dizaine de  kiosques qui 
ont été démantelés, permettant 
ainsi de libérer les espaces 

de plusieurs trottoirs occupés 
de manière anarchique. 
Cette action s’inscrit dans le 
cadre d’une série de mesures 
entreprises par les autorités 
locales pour lutter contre 
le commerce informel qui 
prolifère dans la localité. 
L’opération s’est déroulée 
sous la supervision des 
autorités sécuritaires locales, 
en présence des représentants 
des différents secteurs 
concernés.

S.Ferdjallah

Imen.B

ANNABA / INSUFFISANCE DES MOYENS DE TRANSPORT :      

Une souffrance persistante pour les habitants d’El Gantra

Les habitants d’El Gantra  
relevant de la commune 
de Sidi Amar notamment 

du nouveau pole urbain 2000 et 
1077 logements, ont fait état de 
leur exaspération de la situation 
qui prévaut et à laquelle, ils sont 

confrontés quotidiennement, 
celle du  manque de moyens de 
transport, surtout des transports 
communs. Le problème s’est 
davantage accentué depuis 
quelque temps. La situation 
devient, en effet, de plus 
en plus difficile pour des 

centaines d’habitants qui ne 
savent plus quoi faire devant 
l’insuffisance de moyens 
de transport. Les quelques 
clandestins disponibles 
profitent de la situation pour 
imposer leur  diktat et faire la 
pluie et le beau temps avec des 

tarifs irraisonnables à raison de 
100DA la place. Une arnaque 
qui ne dit pas son nom.
Devant ce laisser-aller, les 
habitants interpellent les 
autorités concernées afin de 
renforcer le transport urbain au 
niveau du nouveau pole urbain  

et de se pencher sur leurs 
préoccupations.

Imen.B

FOUILLES ARCHÉOLOGIQUES ILLICITES :      

Un réseau criminel démantelé à M’sila

Les éléments de la 
police judiciaire de 
la sûreté de daïra 

de Bousaâda relevant de la 
sûreté de wilaya de M’sila 
ont démantelé un réseau 
criminel composé de trois (3) 
personnes impliquées dans la 
détention et la dissimulation 
d’objets archéologiques suite 

aux opérations de fouilles sans 
autorisation, a indiqué, hier 
dimanche, un communiqué 
émanant de la cellule de 
communication et des relations 
publiques de ce corps de 
sécurité.
L’affaire a été traitée 
suite à l’exploitation des 
renseignements reçus par le 

service concerné indiquant 
qu’il existe trois personnes 
sur le territoire de compétence 
possédant des pièces 
archéologiques. Un plan a été 
élaboré à cet effet, a révélé la 
même source, soulignant que 
l’enquête effectuée a permis 
l’arrestation des mises en 
cause.

En coordination avec le 
parquet local, il a été procédé 
à la perquisition des domiciles 
de ces personnes et à la saisie 
de 149 pièces de monnaie 
archéologiques, 5 colliers 
archéologiques, 55 pièces de 
pierres semi-précieuses de 
différentes tailles et couleurs, 
3 statues, 6 sculptures, et 4 

anciens manuscrits, indique le 
même document.
Les personnes mises en cause 
ont été présentées devant 
les autorités judiciaires 
compétentes pour “ détention 
et dissimulation d’objets et 
de biens culturels suite à des 
actions de fouilles illicites”, a 
conclu le même communiqué.



Emmanuel Macron prêt à « ouvrir le débat » 
d’une défense européenne comprenant l’arme nucléaire

Bruno Le Maire et Emmanuel Macron, 
la cohabitation sous tension

Mettons tout sur la table 
et regardons ce qui nous 
protège véritablement 

de manière crédible », a déclaré 
le chef de l’Etat, au lendemain de 
son discours de la Sorbonne, dans 
un entretien réalisé à Strasbourg, et 
publié samedi par les journaux de 
l’est de la France ; selon le monde 
fr.
Le président français s’est dit prêt 
à « ouvrir le débat » d’une défense 
européenne qui comprendrait aussi 
l’arme nucléaire, dans un entretien 
avec des jeunes Européens publié 
samedi 27 avril par les journaux du 
groupe Ebra.
« Je suis pour ouvrir ce débat 
qui doit donc inclure la défense 
antimissile, les tirs d’armes de 
longue portée, l’arme nucléaire 
pour ceux qui l’ont ou qui 
disposent sur leur sol de l’arme 
nucléaire américaine. Mettons tout 
sur la table et regardons ce qui nous 

protège véritablement de manière 
crédible », a déclaré le chef de 
l’Etat, en ajoutant que la France 
garderait « sa spécificité mais est 
prête à contribuer davantage à la 
défense du sol européen ».
Depuis le Brexit et la sortie de 
la Grande-Bretagne de l’Union 
européenne, la France est le seul de 
ses Etats membres à disposer de la 

dissuasion nucléaire.
Lors de son discours sur l’Europe 
jeudi à la Sorbonne, le président 
français avait plaidé pour une « 
Europe puissance », affirmant que « 
la dissuasion nucléaire est, en effet, 
au cœur de la stratégie de défense 
française. Elle est donc par essence 
un élément incontournable de la 
défense du continent européen ». 

Invitant ses partenaires européens 
à déduire de la stratégie dans 
un futur proche, « les capacités 
pertinentes : antimissiles, tirs dans 
la profondeur, comme toutes les 
capacités utiles ». A la Sorbonne, 
Emmanuel Macron avait ainsi 
plaidé pour la constitution d’une 
Europe de la défense « crédible » 
aux côtés de l’OTAN et face à la 
Russie, devenue beaucoup plus 
menaçante depuis son invasion de 
l’Ukraine en février 2022.
« Cela peut signifier déployer 
des boucliers antimissiles, mais 
il faut être sûr qu’ils bloquent 
tous les missiles et dissuadent 
de l’utilisation du nucléaire », a 
expliqué M. Macron dans son 
entretien publié samedi par les 
journaux de l’est de la France. 
Celui-ci avait été réalisé vendredi 
lors d’une visite à Strasbourg.
Débat sur une autonomie 
européenne en matière de 

défense
« Etre crédible, c’est avoir aussi 
des missiles de longue portée qui 
dissuaderaient les Russes. Et il 
y a l’arme nucléaire : la doctrine 
française est qu’on peut l’utiliser 
quand nos intérêts vitaux sont 
menacés. J’ai déjà dit qu’il y a une 
dimension européenne dans ces 
intérêts vitaux, sans les détailler 
car cette dissuasion concourait 
à la crédibilité de la défense 
européenne », a-t-il précisé.
La construction d’une Europe de la 
défense est depuis très longtemps 
un objectif de la France qui s’est 
souvent heurtée aux réticences 
de ses partenaires qui jugeaient 
plus sûr le parapluie de l’OTAN. 
Mais l’invasion de l’Ukraine et le 
possible retour à la Maison Blanche 
de Donald Trump relancent le débat 
sur une autonomie européenne en 
matière de défense.

Même s’ils travaillent 
ensemble depuis 2017, 
le chef de l’Etat et le 

ministre de l’économie n’ont 
jamais été proches. Les motifs 
de désaccords se sont multipliés 
entre eux, ces dernières semaines, 
sur fond de crise budgétaire, 
selon le monde fr.
Une preuve d’amour, enfin. Lundi 
15 avril, Bruno Le Maire reçoit 
un mot manuscrit d’Emmanuel 
Macron. Le chef de l’Etat le 
remercie pour son dernier livre, 
La Voie française (Flammarion, 
2024, 160 pages, 15 euros), 
paru le 20 mars, qu’il a reçu en 
primeur quelques semaines plus 
tôt. Il remercie aussi le ministre 
de l’économie et des finances 
pour sa « fidélité » à ses côtés, « 

depuis 2017 ». Des mots qui vont 
droit au cœur de l’hôte de Bercy, 
un « affectif », témoigne son 
entourage, « sensible » à cette 
marque d’attention du président. 
Surtout après des semaines de 
tension.
Mariage de raison scellé en 2017, 
la relation entre M. Macron et 
M. Le Maire a traversé, en ce 
début de printemps, une zone 
de turbulences. Alerté par la 
dégradation de la situation des 
finances publiques – à 5,5 % du 
produit intérieur brut (PIB), le 
déficit budgétaire pour 2023, 
publié fin mars, s’est avéré très 
supérieur aux prévisions de 
Bercy –, le ministre a tenté, avec 
un brin de candeur, d’imposer 
l’idée d’un budget rectificatif 

avant l’été.
C’est à ses yeux la seule façon de 
redresser rapidement les finances 
publiques, dont la détérioration 
est en train de devenir un boulet 
pour le gouvernement. Il sait 
pourtant que le chef de l’Etat y 
est hostile. Il n’empêche. Son 
cabinet contacte six élus de la 
majorité pour tenter de les rallier 
à l’hypothèse, comme l’ont 
rapporté Les Echos.
C’est la deuxième fois, depuis le 
début de l’année, que le ministre 
pousse en ce sens. La deuxième, 
aussi, qu’Emmanuel Macron la 
refuse. Trop anxiogène pour le 
pays. Trop risqué politiquement, 
à quelques semaines des élections 
européennes du 9 juin. Pour la 
droite, l’occasion de faire tomber 

le gouvernement serait trop belle.
Gabriel Attal est, lui aussi, inquiet 
à l’idée que sa tête soit ainsi 
mise à prix. Le jeune premier 
ministre voit la manœuvre, et 
la série de 49.3 – cet article de 
la Constitution permet de faire 

adopter un texte sans vote – qu’il 
serait contraint de déposer au 
mois de juin, afin de faire adopter 
ce budget rectificatif. « Tu sais, 
Gabriel, si tu sautes, on saute 
aussi », a tenté de le rassurer un 
lieutenant de Bruno Le Maire.

Dopés par la croissance, 
les prix et les salaires ont 
décollé aux Etats-Unis. 

L’écart avec le niveau de vie des 
Européens n’a jamais été aussi 
fort. Un autre signe du décrochage 
du Vieux Continent ; selon le 
monde fr.
Lorsque Elias Chedid est parti à 
San Franciso (Californie) en 2017, 
il était tout content de doubler son 
salaire par rapport à celui qu’il 
touchait en France. « J’ai accepté 
une offre à 85 000 dollars [près 
de 79 300 euros], je croyais que 
c’était bien, en réalité, je m’étais 
fait avoir », explique ce jeune 
issu de HEC et mathématicien. 
Entre-temps, ce data scientifique 
a changé plusieurs fois de job, 
déménagé à New York et gagne 

désormais près de 400 000 dollars 
par an, actions gratuites comprises.
« En France, je n’aurais jamais pu 
voir mon salaire quadrupler. Les 
opportunités sont formidables, 
poursuit-il. Lorsque je reviens 
à Paris, j’ai l’impression d’être 

super-riche. Quand je sors avec 
mes amis, je paie l’addition, cela 
me coûte le prix d’un repas pour 
deux à New York. » Un diagnostic 
partagé par les Américains, qui 
rêvent de soleil en Europe, un peu 
à l’image de ces retraités français 

se retirant à Marrakech (Maroc). 
En témoigne un reportage de la 
chaîne de télévision CNBC, qui 
vantait sur son site, le 21 avril, une 
retraite bon marché en France et en 
Italie : « Vous pouvez acheter une 
maison en France ou en Italie pour 
le prix d’un camion neuf », est titré 
l’article, ce qui a interrogé Tommy 
Sikes, un promoteur américain. 
« J’ai commencé à découvrir ces 
propriétés incroyables qui étaient 
à vendre dans les petites villes 
et villages pour 50 000, 75 000, 
100 000 dollars », raconte-t-il en 
assurant que « le coût de la vie y 
est deux fois moins cher ».
Explication : le décrochage 
économique massif de l’Europe 
et de la France, par rapport aux 
Etats-Unis. La comparaison avec 

2016 est édifiante. Cette année a 
l’avantage d’être peu polémique, 
l’euro cotait 1,15 dollar (contre 
1,07 aujourd’hui), les séquelles 
de la crise financière et de l’euro 
étaient dépassées en cette fin de 
présidence de Barack Obama. 
L’évolution permet de constater 
que la présidence de Donald 
Trump puis celle de Joe Biden sont 
marquées par une accélération 
économique qui rappelle l’âge d’or 
des corporations, le « Gilded Age 
» (« âge doré ») de la fin du XIXe 
siècle, avec le triomphe des John 
Davison Rockefeller, Andrew 
Carnegie, Thomas Edison, J. P. 
Morgan ou les « Roaring Twenties 
», ces années 1920 faites de folie 
économique, de repli sur soi et de 
racisme institutionnalisé.
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JO-2024: «si aucun Palestinien ne se qualifie», le CIO 
les invitera, déclare son président

Le prince Faiçal, ministre saoudien des Affaires étrangères, accueille à 
Riyad une réunion ministérielle arabe sur Gaza

Le Soudan demande une réunion d’urgence du Conseil de 
sécurité sur l’«agression» des Emirats

LAUSANNE, Suisse 
: Les athlètes 
palestiniens devraient 

être «six à huit» aux JO 
de Paris, où le Comité 
international olympique les 
invitera s’ils ne parviennent 
pas à se qualifier, a indiqué 
vendredi son président 
Thomas Bach dans un 
entretien exclusif à l’AFP.
«Nous avons pris 
l’engagement clair que, si 
aucun athlète ne se qualifie 
sur le terrain, le comité 
national olympique (CNO) 
palestinien bénéficiera 
d’invitations», a annoncé 
le dirigeant. Interrogé sur 
l’ampleur de ces invitations, 
il a ensuite évalué le nombre 
de représentants palestiniens 

à «six ou huit» à Paris selon 
le résultat des qualifications, 
«qui sont encore en cours 
dans un certain nombre de 
disciplines».
Le système d’invitations 
olympiques n’est pas réservé 
aux Palestiniens mais à tout 
CNO qui ne parvient pas à 
qualifier d’athlètes, au nom de 
«l’universalité olympique» 
permettant de rassembler 
toutes les nations, au delà de 
la seule élite sportive.
Mais la venue d’athlètes 
palestiniens à Paris restait 
une interrogation majeure 
puisque l’offensive 
militaire israélienne à Gaza, 
consécutive à l’attaque lancée 
par le Hamas le 7 octobre, a 
notamment détruit la plupart 

des infrastructures sportives.
Thomas Bach avait reçu 
la semaine dernière à 
Lausanne le président du 
CNO palestinien, Jibril 
Rajoub, promettant de 
poursuivre le soutien du 
CIO aux athlètes, mais aussi 
d’assurer la coordination des 
efforts internationaux pour 
reconstruire les installations 
détruites.
Si le patron de l’olympisme a 
appelé dès le début du conflit 
entre Israël et le Hamas à 
«une solution pacifique», il 
a aussi adopté un traitement 
très différent de celui de la 
guerre russe en Ukraine, 
qui a abouti à une série de 
sanctions contre le sport 
russe.

Le CIO se retranche derrière 
sa «solution à deux Etats», 
puisque les CNO israélien et 
palestinien coexistent depuis 
1995, un legs du processus de 
paix d’Oslo. Par ailleurs, «il 
n’y a eu aucune violation de 
la Charte olympique, ni par 

le comité israélien ni par le 
comité palestinien», a insisté 
Thomas Bach vendredi, 
alors que le CNO russe avait 
placé sous son contrôle 
les organisations sportives 
de régions ukrainiennes 
occupées.

RIYAD : Le ministre 
saoudien des Affaires 
étrangères, le prince 

Faiçal ben Farhane, a organisé 
samedi à Riyad une réunion 
ministérielle avec des 
représentants de six autres 
États arabes pour discuter de 
la situation à Gaza, a rapporté 
l’agence de presse saoudienne.
Ont participé à cette réunion 
Ayman Al-Safadi (Jordanie), 
Sameh Shoukry (Égypte), 
Hussein Al-Sheikh (Palestine), 
secrétaire du comité exécutif de 
l’Organisation de libération de 
la Palestine (OLP), Anwar ben 
Mohammed Gargash, conseiller 
diplomatique du président 
des Émirats arabes unis, et 

Mohammed ben Abdelaziz Al-
Khulaifi, ministre d’État au 
ministère qatari des Affaires 
étrangères.
Ils ont discuté de la nécessité 
de mettre fin à la guerre dans 
la bande de Gaza, de parvenir 
à un cessez-le-feu immédiat et 
complet, d’assurer la protection 
des civils conformément au 
droit humanitaire international 
et de lever toutes les restrictions 
qui empêchent l’entrée de l’aide 
humanitaire dans l’enclave.
Ils ont également exprimé 
leur soutien à tous les efforts 
visant à la reconnaissance 
internationale d’un État 
palestinien indépendant, ce qui, 
selon eux, est essentiel pour que 

les Palestiniens puissent prendre 
des mesures irréversibles en vue 
de mettre en œuvre la solution 
des deux États.
Les ministres ont souligné la 
nécessité d’un État de Palestine 
basé sur les frontières du 4 
juin 1967, avec Jérusalem-Est 
comme capitale, conformément 
aux résolutions internationales 
pertinentes.
Ils ont exprimé leur rejet 
catégorique de toute tentative 
de déplacer le peuple 
palestinien de sa terre et de toute 
opération militaire dans la ville 
palestinienne de Rafah.
Les ministres ont mis en 
garde contre la poursuite des 
mesures israéliennes illégales 

en Cisjordanie et à Jérusalem-
Est occupée, qui compromettent 
la solution des deux États, 
notamment l’expansion des 
colonies, la confiscation de 

terres, les opérations militaires 
contre les Palestiniens, les 
attaques de colons et les 
atteintes à la liberté de culte des 
musulmans et des chrétiens.

PORT-SOUDAN: Le 
Soudan a réclamé une 
réunion d’urgence 

du Conseil de sécurité pour 
examiner ce qu’il qualifie 
“d’agression” des Emirats 
arabes unis “contre le peuple 
soudanais”, via leur soutien 
présumé aux paramilitaires en 
guerre contre l’armée, a déclaré 
samedi à l’AFP une source 
diplomatique soudanaise.
Depuis avril 2023, le Soudan 
est le théâtre d’une guerre 
opposant l’armée du général 
Abdel Fattah al-Burhane aux 
paramilitaires des Forces de 
soutien rapide (FSR), sous le 
commandement du général 

Mohamed Hamdane Daglo.
L’armée, appuyée par le 
gouvernement, accuse depuis 
des mois Abou Dhabi de 
soutenir le camp rival.

“Notre représentant permanent 
auprès de l’ONU a demandé 
hier (vendredi) une session 
d’urgence du Conseil de 
sécurité pour discuter de 

l’agression des Emirats arabes 
unis contre le peuple soudanais 
et leur fourniture d’armes et 
d’équipements à la milice 
terroriste” des FSR, a affirmé 
ce responsable sous couvert 
d’anonymat.
Abou Dhabi réfute
L’agence de presse soudanaise 
(Suna) a confirmé que le 
représentant du Soudan, Al-
Harith Idriss, avait soumis 
cette demande et souligné que 
“le soutien des Emirats arabes 
unis à la milice criminelle 
des FSR (...) fait des Emirats 
arabes unis les complices de 
tous ses crimes”.
Dans une lettre adressée au 

Conseil de sécurité la semaine 
dernière, Abou Dhabi a réfuté 
les accusations sur son présumé 
soutien aux FSR.
“Toutes les allégations 
concernant l’implication des 
Emirats arabes unis dans 
toute forme d’agression ou 
de déstabilisation au Soudan, 
ou la fourniture d’un soutien 
militaire, logistique, financier 
ou politique à toute faction 
soudanaise sont sans fondement 
et ne sont pas étayées par des 
preuves crédibles”, selon la 
lettre relayée par le ministère 
émirati des Affaires étrangères.
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Affaire USMA-RSB :
Le TAS a déjà traité une affaire similaire

Ouganda-Algérie à Kampala ou Dar Es Salam

La Fédération algérienne de 
football (FAF), par le biais 
de son président Walid 

Sadi et son secrétaire général 
Nadir Bouzenad, a bouclé sa 
requête contre les décisions de la 
Confédération africaine de football 
(CAF) d’autoriser la RS Berkane 
d’utiliser un maillot portant un 
slogan politique, et l’a déposée au 
niveau du TAS de Lausanne. Pour 
ce dernier, cette affaire est loin 
d’être la première du genre qu’il 
aura à traiter.
Entendus par une juge du TAS, 
Walid Sadi, Nadir Bouzenad et le 
trio d’avocats les représentants, ont 
plaidé le dossier algérien contre 
la décision de la Confédération 
africaine de football (CAF) 
d’autoriser la RS Berkane à porter 
un maillot floqué d’un message 
politique lors des demis-finales de 
la Coupe de la Confédération (CAF 
CC) face à l’USM Alger.
Cette première audition devant une 
magistrate du TAS visait à vérifier 
la validité des pièces jointes par la 
FAF à la plainte, dont notamment 
la carte géographique du monde tel 
que reconnue par l’ONU ou encore 
la carte de la Coupe du Monde 

2030 ou le logo de la Coupe du 
monde 2030 dans lequel la carte 
géographique du Maroc se termine 
aux frontières de la République 
arabe sahraouie démocratique.
Outre les règlements de la FIFA, 
de la CAF et du CIO, la FAF a 
également adjoint à son dossier des 
exemples de toutes les fois où la CAF 
avait contraint les clubs algériens 
(JSK, CSC) à changer de maillots 
parce qu’ils comportaient un slogan 
politique (texte en “Tamazight” 
pourtant consacrée langue nationale 
et officielle en Algérie) et autres.

Un cas au Cambodge face 
à l’AFC

Mais ce qu’il faut retenir lors de cette 
première audience au TAS, c’est  que 
ce dernier a eu déjà à statuer sur une 
affaire similaire impliquant un club 
cambodgien et la Confédération 
asiatique de football (AFC) et dans 
laquelle le club suscité avait obtenu 
gain de cause (les sanctions ont été 
levées et la finale reprogrammée 
en un seul match).  Ce qui renforce 
encore plus la certitude que l’USMA 
pourra avoir gain de cause dans son 
affaire contre la RS Berkane et dans 
laquelle la CAF a fait office de juge 
et bourreau.

La course contre la montre 
a commencé du côté de la 
Fédération ougandaise de 

football pour la préparation du 
stage du mois de juin prochain, et 
les deux matches de qualification 
pour la CM 2026 contre le 
Botswana et les Verts.
Comme nous vous l’indiquions 
récemment, une commission 
d’inspection de la CAF a fait 
un saut récemment du côté 
de Kampala pour voir de près 
l’évolution des travaux de 
rénovation du Nelson- Mandela-
Stadium de l’Ouganda, plus 
connu sous le nom de Namboole. 
Après avoir eu l’honneur de 
l’organisation de la CAN par 
la CAF, dans le cadre d’une 
organisation commune avec 
le Kenya et la Tanzanie, les 
responsables ougandais ont lancé 
la rénovation de ce stade, dans le 
but de le rendre opérationnel le 
plus tôt possible,  pour s’attaquer 
à l’autre stade inscrit dans le 
programme de l’organisation, 
mais les travaux se sont arrêtés 
au moment où ils avaient bien 
avancé, on parle d’un stade 
presque terminé à l’intérieur, 
mais ce n’est pas le cas à 
l’extérieur du stade, le ministre 
des Sports a même demandé une 
autre enveloppe pour pouvoir 
terminer ce qui reste avant la date 
de juin, et permettra aux Cranes 
de jouer leurs deux matches 
des éliminatoires de la CM de 
juin chez eux. Pour rappel, les 
Cranes ont joué pour la dernière 
fois à Namboole le 19 novembre 

2021, ils ont battu le Malawi 2-0 
lors d’un match de qualification 
pour la CAN 2021, et depuis ils 
galèrent et sont dans l’obligation 
de jouer à l’étranger, ils avaient 
d’ailleurs reçu l’EN à Japoma 
durant la même campagne. Ils 
ont aussi évolué en Egypte et 
même en Tanzanie, devenant une 
équipe SDF par excellence, un 
constat qui a obligé les autorités 
à envisager une accélération 
de la cadence pour rendre le 
stade opérationnel. La CAF qui 
a visité le stade récemment a 
relevé plusieurs carences et a 
émis des réserves, les Ougandais 
ont essayé de rectifier le tir, une 

autre mission d’inspection a 
visité le stade le 20 avril dernier, 
dans l’optique d’un feu vert pour 
pouvoir l’utiliser dès les matches 
de juin, mais la confédération 
a émis d’autres réserves et a 
demandé l’organisation d’un 
match-test le plus tôt possible 
pour jauger les réelles capacités 
de l’infrastructure.
Plan B
Le président de la Fédération 
ougandaise de football à savoir 
Moses Magogo Hassim qui 
décrivait le stade comme un 
lieu pour faire des selfies, une 
manière de dire qu’il n’est pas 
encore prêt à être inauguré, va 

devoir accélérer pour le rendre 
prêt, son instance a d’ores et déjà 
arrêté un programme pour tester 
le stade,le 1er mai prochain, 
le Nelson-Mandela- Stadium 
de Kampala va accueillir deux 
matches-tests, il s’agit de 
matches comptant pour la 26e 
journée du championnat local, 
à 16h entre Bul et Vipers puis 
entre Kampala City et Vila à 19h, 
l’entrée est payante, et on tâchera 
à ce que le test soit concluant, 
d’ailleurs, pour cacher les 
défauts et les carences, la FUFA 
réfléchit même a transporter les 
supporters par train pour éviter 
les bouchons.
Pas facile donc pour la 
Fédération ougandaise  de footall 
de se préparer pour la reprise 
des éliminatoires de la CM, 
mais elle essaye de convaincre 
et la CAF et la FIFA qui a mis 
très haut la barre des exigences. 
L’enveloppe réclamée pour 
terminer les travaux ne pourra 
pas les terminer avant le 1er mai, 
et des carences vont être visibles, 
c’est la hantise des locaux, 
d’ailleurs ils ont prévu un plan 
B au cas où leur plan va foirer. 
Comme on vous l’a expliqué, la 
Fédération marocaine de football 
qui les avait invités à jouer des 
matches amicaux en mars dernier 
sur leurs pelouses au Maroc 
avait tenté de les faire revenir 
en juin, l’objectif s’inscrit dans 
la campagne de dénigrement et 
de provocation qui vise notre 
pays en général et l’instance du 
football algérien en particulier, 

mais l’Ouganda ne semble pas 
intéressée par la proposition. 
Les Ougandais ne veulent pas 
s’impliquer dans un conflit qui ne 
les regarde pas, c’est pourquoi ils 
ont cherché un stade qui pourrait 
leur offrir l’opportunité de 
recevoir le Botswana et les Verts 
de préférence dans leur région.
Benjamin-Mkapa
C’est ainsi que les responsables 
du football ougandais auraient 
d’ores et déjà pris option du côté 
de la Tanzanie, et son célèbre 
stade Benjamin-Mkapa de Dar 
Es Salem, d’une capacité de 60 
000 spectateurs, une enceinte 
qu’ils ont déjà utilisée, mais aussi 
l’EN qui a affronté la Tanzanie 
en juin 2022, première date après 
le gros échec de l’EN de Belmadi 
dans les éliminatoires de la CM, 
et ça avait plutôt bien marché, 
avec une victoire 2 à 0 et des buts 
signés par Bensebaïni et Amoura, 
c’est donc un stade que l’EN  
connaît assez bien, et on imagine 
que la fédération ne peut être que 
rassurée si jamais le choix final 
se porterait sur ce stade. Pour 
l’instant, l’heure est aux tests du 
côté ougandais, mais si la CAF 
voit que les garanties exigées 
par la FIFA pour un minimum 
de confort ne sont pas réunies 
à ‘’Namboole’’ on peut dire 
que le match Ouganda-Algérie 
du 10 ou 11 juin prochain, qui 
sera le tout premier défi du 
nouveau sélectionneur Petkovic 
en Afrique, avec ses nouveaux 
joueurs, aura lieu en Tanzanie, 
affaire à suivre…
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Liverpool :
Mohamed Salah s’est mis toute l’Angleterre à dos

L’Espagne se rapproche d’une exclusion au prochain 
Euro par l’UEFA et la FIFA

Soupçonnée d’ingérences 
politiques par la FIFA 
et l’UEFA, la RFEF 

est grandement menacée. Et 
l’exclusion du prochain Euro 
devient de plus en plus crédible, 
tout comme l’idée de lui retirer 
le Mondial 2030.
C’est un véritable séisme qui 
s’abat actuellement sur le 
football espagnol. Ces derniers 
mois, le pays est embourbé 
dans un nombre incalculable 
de scandales politiques 
impliquant la fédération. Dans 
ces affaires, deux hommes sont 
particulièrement pointés du doigt 
: Luis Rubiales et son président 
intérimaire Pedro Rocha. Devant 
ces affaires inédites au sein de 
la fédération, le gouvernement 
espagnol avait récemment pris 
une décision radicale, celle de 
placer la RFEF sous tutelle. « Le 
gouvernement espagnol a pris 
cette décision pour remédier à 
la situation grave de la RFEF 
et lui permettre d’entamer une 
période de renouvellement dans 
un climat de stabilité » avait 
ainsi communiqué sur son site 
le Conseil supérieur des sports 
(CSD), un organisme dépendant 
du ministère des Sports.
Pour ne rien arranger à ce climat 
très pesant au sein de l’instance 
du football espagnol, les 
dirigeants espagnols ont décidé 
de conforter Pedro Rocha en 
tant que président de la RFEF. 
Il était le principal favori alors 

qu’il est ciblé par une grave 
affaire de corruption. Et cette 
situation commence à être très 
inquiétante au pays puisqu’elle 
a rapidement fait réagir 
l’UEFA et la FIFA. «La FIFA 
et l’UEFA suivent de près et 
avec beaucoup d’inquiétude la 
situation entourant la RFEF. La 
FIFA et l’UEFA chercheront des 
informations supplémentaires 
pour évaluer dans quelle mesure 
la nomination par le CSD de 
la soi-disant «Commission de 
surveillance, de normalisation et 
de représentation» peut affecter 
l’obligation de la RFEF de 
gérer ses affaires de manière 
indépendante et sans ingérence 
inappropriée du gouvernement», 
annonçaient les deux institutions 
dans un communiqué commun.

Le Mondial 2030 retiré ?
Les deux grandes instances du 
football suivent effectivement 
ce dossier avec grand intérêt 
alors que le monde politique 
espagnol semble avoir bien 
trop de pouvoir au sein de la 
RFEF. Et cela peut avoir de très 
lourdes conséquences. Selon 
les informations de Marca, la 
possibilité d’une sanction de 
la part de la FIFA et l’UEFA 
pour ingérence politique n’est 
plus une simple hypothèse 
et se rapproche grandement. 
Ces dernières années, pour 
les mêmes raisons, le Pérou, 
le Tchad, le Guatemala, le 
Kenya, Trinité-et-Tobago et le 

Zimbabwe ont été sanctionnés 
par une exclusion des 
compétitions internationales. Il 
y a quelques jours, le ministère 
des Sports espagnol a reçu une 
lettre de la part de la FIFA et 
l’UEFA demandant de «clarifier 
rapidement le contenu de la 
Commission de surveillance, 
de normalisation et de 
représentation et sa similitude 
avec une éventuelle ingérence 

politique».
Les deux instances estiment que 
Rodríguez Uribes, Président du 
Conseil supérieur des sports 
d’Espagne, a trahi leur accord ces 
derniers mois. Et les sanctions se 
rapprochent grandement selon 
Marca. La première pourrait 
être d’exclure tout simplement 
la Roja du prochain Euro qui 
arrive. Mais pire encore, et 
c’est ce que redoute le pays, 

dans son prochain congrès en 
mai, la FIFA pourrait prendre 
la décision d’écarter l’Espagne 
de l’organisation de la Coupe 
du Monde 2030 qui reviendrait 
uniquement au Portugal et au 
Maroc. Surtout que le Mondial 
doit être ratifié en décembre 
prochain. L’Espagne tremble 
clairement pour son football. 
La menace n’a jamais été aussi 
concrète…

Au lendemain de son 
altercation avec Jürgen 
Klopp pendant West 

Ham - Liverpool, Mohamed 
Salah prend cher dans la presse 
britannique. Pointé du doigt pour 
ses performances en berne et 
ses états d’âme incommodants, 
l’international égyptien est 
même invité à aller voir ailleurs.
C’est avec le sourire et dans 
une atmosphère plus festive que 
Jürgen Klopp aurait certainement 
aimé écrire le dernier chapitre de 
son histoire à Liverpool. Mais 
pour ça, on repassera, parce 
que son équipe a tout perdu ces 
dernières semaines. Engagés sur 
tous les tableaux il y a encore 
un mois, les Reds n’ont pas été 
en mesure de tenir le rythme : 
élimination en FA Cup contre 
le rival Manchester United, 
humiliation en 1/4 de finale de 
Ligue Europa face à l’Atalanta 
(0-3, 1-0), et probablement perte 
du titre de champion d’Angleterre 
après un revers dans le derby 
contre Everton cette semaine (2-
0) et un match nul contre West 
Ham ce samedi (2-2). Un maigre 
lot de consolation : la victoire en 

League Cup face à Chelsea en 
février.
Mais au-delà du nouveau 
résultat négatif d’hier, qui 
contraint désormais Liverpool 
à s’en remettre à la Puissance 
supérieure, cette rencontre 
face aux Hammers laisse aussi 
des traces pour son narratif. 
Remplaçant au coup d’envoi, 
Mohamed Salah s’est pris le 
bec avec son entraîneur Jürgen 
Klopp au moment de son entrée 
en jeu. Des mots, visiblement 
dans un langage peu châtié, 
ont été échangés entre les deux 
hommes, ce que Salah a préféré 
ne pas commenter devant la 

presse, sous peine de «foutre le 
feu». Forcément, cette réaction 
de l’international égyptien, à 
l’heure où ses performances sont 
en berne depuis des semaines, 
n’a fait qu’enflammer la presse 
anglaise, piquante avec lui ce 
dimanche.

Mohamed Salah en prend 
pour son grade

Jacob Steinberg, célèbre 
éditorialiste pour le journal 
The Guardian, n’a pas mis de 
gants au moment d’évoquer la 
situation de l’ancien joueur de la 
Roma : «c’était toute une scène. 
Au lieu de se retenir, l’Égyptien 
a dû être retenu par deux de 

ses coéquipiers. Il n’a pas 
servi de modèle en matière de 
diplomatie. Il aurait été bien plus 
préférable que Salah fournisse 
le même genre d’étincelle sur 
le terrain pendant une période 
qui a vu la saison de Liverpool 
partir en fumée que sur le bord 
de la pelouse, juge-t-il, au point 
d’inviter Liverpool à se séparer 
de son joueur joueur : Salah fait 
partie du malaise. Il n’est pas 
facile à remplacer, mais le vendre 
aiderait peut-être Arne Slot, qui 
sera bientôt confirmé comme 
remplaçant de Klopp, pour qu’il 
n’ait pas à se soucier de gérer 
un joueur dont l’ego semble être 
devenu incontrôlable la saison 
prochaine.» La légende des Reds, 
Jamie Carragher, a également 
tapé sur l’attitude de Salah avant 
d’appeler au calme : «Mo était 
idiot avec son commentaire en 
zone mixte mais laissons-les 
régler le problème et profiter des 
dernières semaines ensemble. Ils 
se sont énormément aidés dans 
tout ce qui a été réalisé au club !»
Lewis Steele, du Daily Mail, 
parle lui de départ gâché pour 
Jürgen Klopp : «la relation 

entre Mo Salah et Jurgen Klopp 
est au plus bas au pire moment 
possible… Et cette brouille va 
gâcher un au revoir émotionnel 
pour Liverpool». De son côté, 
Ryan Taylor du Daily Mirror, 
pointe du doigt l’attitude de 
Salah, déjà mal luné avant 
la rencontre selon lui: «son 
langage corporel boudeur et son 
expression faciale furieuse en 
disaient déjà long sur le banc. 
Il a été loin du rythme pendant 
la course au titre. Liverpool doit 
maintenant se demander s’il a fait 
le bon choix en repoussant une 
proposition monstrueuse de 150 
millions de livres sterling pour 
le joueur.» Sur les antennes de 
TNT Sports, l’ancien attaquant 
des Rangers, Ally McCoist, a 
lui aussi ciblé l’attaquant : «il 
a été l’un des meilleurs joueurs 
que nous ayons vu dans cette 
ligue, mais le constat, c’est que 
sa forme a sérieusement chuté 
et il me semble qu’il pourrait 
bouger.» Seul Mohamed Salah a 
la réponse à cette théorie. Et on 
aimerait tous être mis au parfum 
aussi.

Sport International 13
Lundi 29 Avril 2024



Lundi 29 Avril 2024

15High-TechSeybouSe Times

La Chine développe des sous-marins à propulsion laser
 qui pourraient atteindre la vitesse du son

L’Internet quantique se rapproche grâce à cette avancée 
cruciale

Pour Bill Gates, l’IA va profondément modifier notre rapport 
à la technologie

Des chercheurs chinois 
auraient réussi à créer 
un nouveau type de 

propulsion pour sous-marins, 
qui fait avancer l’appareil grâce 
à des lasers. Le système génère 
également un phénomène de 
supercavitation, permettant à 
un sous-marin d’atteindre des 
vitesses impressionnantes.

La Chine aurait réussi à 
mettre au point une nouvelle 
technologie pour créer des sous-
marins laser, selon un article du 
South China Morning Post. Il ne 
s’agit pas d’une arme, mais d’un 
nouveau moyen de propulsion. 
L’idée a été avancée d’abord 
par des chercheurs japonais il y 
a une vingtaine d’années, mais 

ce n’est que maintenant que 
des chercheurs de l’université 
d’ingénierie de Harbin en Chine 
ont réussi à créer une poussée 
suffisante pour faire avancer un 
sous-marin.

Cette technologie utilise un laser 
de deux mégawatts, qui passe 
à travers des fibres optiques 
plus fines qu›un cheveu qui 
recouvrent le sous-marin. Cela 
permet de générer du plasma 
dans l›eau, créant une onde 
de détonation qui propulse 
l›appareil en avant, avec une 
poussée pouvant atteindre 
jusqu›à 70 000 newtons.
Des sous-marins à la vitesse du 
son ?

La propulsion par laser offre 
également un second avantage, 
qui est de vaporiser l›eau tout 
autour de l›appareil pour créer 
des bulles d›air. Il s›agit d›un 
phénomène de supercavitation, 
une technique généralement 
utilisée pour les torpilles. Ceci 
crée une enveloppe d›air qui 
réduit les frottements avec 
l›eau, et selon l›article pourrait 
théoriquement permettre au 
sous-marin de dépasser la 
vitesse du son. De plus, avec 
l›absence de bruit mécanique, 
l›appareil serait extrêmement 
difficile à localiser.
Malgré cette avancée, la 
technologie ne serait pas encore 
suffisamment au point pour 

servir de moyen de propulsion 
à des sous-marins nucléaires. 
Les chercheurs doivent encore 
résoudre un certain nombre de 
problèmes comme la dissipation 

de chaleur des fibres optiques, 
la résistance au milieu salin, 

et intégrer les fibres optiques 
avec les tuiles anéchoïques qui 

recouvrent les engins.

Des chercheurs sont parvenus 
à créer un système capable de 
produire, stocker et récupérer 
des informations quantiques. 
Cette avancée est une étape 
cruciale dans la construction 
d’un Internet quantique.

Avec le développement des 
ordinateurs quantiques, il devient 
nécessaire de créer des réseaux 
pour transmettre les données 
quantiques (ou qubits) sur de 
longues distances. Une équipe 
de chercheurs britanniques et 
allemands est parvenue à créer 
un premier système capable 
de stocker et transmettre les 
informations quantiques, qui 
pourrait servir de base à un futur 
Internet quantique. Ils ont publié 
leurs résultats dans la revue 
Science Advances.

Pour transmettre des données sur 
une grande distance, les réseaux 
classiques utilisent des répéteurs, 
qui lisent les informations et 

renvoient le signal amplifié. 
Avec des données quantiques, 
ce n›est pas possible car toute 
tentative pour lire les données 

les détruit. C›est ce qui rend 
ce type de transmission si sûr. 
Pour contourner cet obstacle, les 
chercheurs ont réussi à combiner 
une mémoire quantique avec un 
système qui produit des photons 
à la demande.

Des boîtes quantiques et un 
nuage de rubidium

Ces deux éléments existaient 
déjà, mais travaillent sur des 
longueurs d›onde différentes. 
Les chercheurs ont donc dû les 
modifier pour qu›ils utilisent 
la même longueur d›onde. 
Une boîte quantique (ou point 
quantique) produit des photons, 
qui sont stockés dans un nuage 
d›atomes de rubidium. Un laser 
permet d›activer la mémoire, 
et ainsi stocker ou libérer les 

photons à la demande. La 

longueur d›onde est la même que 
celle utilisée dans les réseaux de 

télécommunications actuels, ce 

qui permet d›utiliser les câbles 
optiques standards.

L›article indique une efficacité 
de la mémoire de 12,9 %, ce 

qui peut paraître assez bas. 

Toutefois, il s›agit pour l›instant 
d›une simple preuve de concept 
et une avancée importante. Les 

chercheurs comptent améliorer 

leur système, en s’assurant que 

tous les photons sont produits 

à la même longueur d›onde, en 
augmentant la durée de stockage 

des photons et enfin en réduisant 
la taille du système.

Le fondateur de Microsoft 
vient d’écrire un nouveau texte 
dans son blog, dans lequel il 
essaye de visualiser l’avenir des 
ordinateurs dans l’ère de l’IA. Et 
ça promet, si l’on suit ses propos.

L’intelligence artificielle a 
depuis à peu près un an et demi 
commencé à changer nos vies. 
Et cela, on le doit d’abord à l’IA 
star qui a lancé le mouvement, 
ChatGPT, une IA développée par 
OpenAI, en collaboration avec le 
géant Microsoft. Autant dire qu’il 
est toujours intéressant de savoir 

ce que l’on peut penser du futur 
potentiel de cette technologie 
du côté de chez Redmond. Ce 
dont se charge avec joie la figure 
mythique à l’origine de cette 
entreprise, Bill Gates.

L’ordinateur tel que vous le 
connaissez va mourir

Chez Microsoft, on prend très 
au sérieux l’impact qu’aura 
l’intelligence artificielle sur les 
ordinateurs, comme le montre 
l’arrivée d’une touche Copilot 
sur les claviers des nouveaux PC 

Windows. Et l’on ne serait qu’au 
tout début de la révolution selon 
le dernier post de Bill Gates 
publié sur son blog personnel.

Pour l’homme d’affaires, dans 
les cinq prochaines années, 
l’ordinateur changera totalement 
de mode de fonctionnement. Au 
lieu d’utiliser des applications 
ou des logiciels pour effectuer 
des tâches, l’utilisateur aura face 
à lui une IA, ou plutôt, selon le 
vocabulaire de Bill Gates, « un 
assistant personnel » unique, ou 
agent, auquel il s’adressera pour 

compléter les tâches.

« Les agents ne vont pas 
seulement changer la façon 
dont chacun interagit avec les 
ordinateurs. Ils vont également 
bouleverser l›industrie du 
logiciel, entraînant la plus 
grande révolution informatique 
depuis que nous sommes passés 
de la saisie de commandes au 
tapotement d›icône » indique 
ainsi Bill Gates.

Les « agents » devanceront vos 
désirs

Au-delà de la centralisation 

de toutes les activités au sein 

d›une interaction unique, ce qui 
serait déjà un changement de 

paradigme, la particularité de 

l›assistant personnel tient à ce 
qu›il apprendra à vous connaître. 
Ainsi, au lieu simplement de 

répondre à nos demandes, il 

finira par développer la capacité 
de les devancer, et de proposer ce 

qui devrait nous intéresser.
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Si les pommes de terre 
qui ont germé ne 
sont pas impropres 

à la consommation, 
les tubercules qui ont 
verdi, eux, contiennent 
de la solanine et sont à 
éviter. Explications avec 
le Dr Pierre Francès, 
médecin généraliste 
à Banyuls-sur-Mer.
Vous hésitez à manger 
une pomme de terre qui 
traîne au fond de votre bac 
à légumes sous prétexte 
qu’elle a germé ? Pas de 
panique ! Les intoxications 
à la solanine, une toxine de 
la famille des saponines, 
sont relativement rares 
au vu de l’usage fréquent 
dans notre alimentation du 
célèbre tubercule introduit 
en France par Antoine-
Augustin Parmentier.
Un article de 1979 
publié par The United 
States National Library 
of Medicine fait état de 
78 cas d’intoxications 
d’écoliers anglais tombés 
malades après avoir 
mangé des pommes 
de terre au déjeuner. « 
Dix-sept garçons ont 
dû être hospitalisés, lit-
on dans l’article. Les 
constatations gastro-
intestinales, circulatoires, 
neurologiques et 
dermatologiques ainsi 
que les résultats des 
examens de laboratoire 
concordaient avec une 
intoxication à la solanine. »

Pourquoi une pomme 
de terre peut-elle 
être impropre à la 
consommation ?

Les pommes de terre 
peuvent devenir 
toxiques et impropres 
à la consommation 
lorsqu’elles ont fortement 
verdi après exposition au 
soleil et qu’on en mange 
une grande quantité. En 
cause ? La solanine, une 
toxine présente dans 
de nombreux légumes.

Qu’est-ce que la solanine 
? Cette substance 

représente-t-elle un 
danger ?

La solanine - une substance 
naturelle présente dans 
de nombreux légumes 
appartenant à la famille 
des solanacées comme 
la tomate ou l’aubergine 
- peut être toxique pour 
l’homme, lorsqu’elle 
est ingérée à forte dose.

« La solanine est un 
glyco-alcaloïde (GA), une 
substance dotée d’un effet 
protecteur contre certaines 
maladies causées par des 
champignons ou insectes, 
confirme un article paru 
en août 2013 dans la 
Revue médicale suisse. 
La solanine est présente 
principalement dans les 
fleurs, les feuilles, les 
germes et la peau, et dans 
une moindre mesure dans 
le tubercule. Certains 
facteurs génétiques, mais 
aussi les conditions de 
stockage, l’exposition à 
la lumière ou encore les 
meurtrissures produites 
pendant la récolte, 
peuvent augmenter 
significativement la 
teneur en solanine. Une 
amertume marquée, 
voire des sensations 
de brûlures peuvent 
alors faire suspecter 
la présence d’un taux 
élevé en glyco-alcaloïde, 
substance habituellement 
imperceptible par les 
papilles gustatives. »

Quels sont les risques ?
Rassurez-vous, les 
risques de mourir d’une 
intoxication par la 

solanine en consommant 
des pommes de terre 
qui ont verdi sont 
extrêmement faibles.

Des doses entre 3 et 6 
mg/kg de poids corporel 
peuvent être fatales. Mais, 
compte tenu de la faible 
concentration de cet agent 
glyco-alcaloïde dans les 
pommes de terre, il faudrait 
en manger plusieurs kilos 
en un seul repas pour en 
mourir. Dr Pierre Francès, 
médecin généraliste

En revanche, il est tout à 
fait possible de ressentir 
un inconfort digestif à 
partir de la dose d’1mg/
kg de masse corporelle.

Quels sont les 
symptômes d’une 

intoxication à la solanine 
?

Les symptômes d’une 
intoxication à la solanine 
surviennent le plus souvent 
dans les sept à quatorze 
heures suivant l’absorption 
et peuvent se manifester 
par des vomissements, 
des maux de tête et des 
diarrhées. « Cliniquement, 
après ingestion, 
plusieurs manifestations 
sont classiquement 
observées et découlent 
de l’action inhibitrice de 
l’acétylcholinestérase 
de la solanine, 
complète le Dr Pierre 
Francès. Des troubles 
oropharyngés peuvent 
apparaître, des sueurs 
intenses, des nausées, 
des vomissements, des 
céphalées et des diarrhées 

– secondaires à l’action 
cytotoxique de la solanine 
sur la membrane cellulaire, 
modifiant l’absorption 
intestinale – avec parfois 
de la fièvre, voire un 
malaise, une perte de 
connaissance ainsi qu’une 
détresse respiratoire. 
Des hallucinations, une 
agitation et des sensations 
ébrieuses peuvent 
également compléter 
le tableau clinique. »

Quel est le traitement 
d’une intoxication à la 

solanine ?
Le traitement d’une 
intoxication à la solanine est 
avant tout symptomatique. 
« On prescrira des 
antispasmodiques, des 
antiémétiques contre 
les vomissements et des 
antalgiques pour soulager 
les éventuelles douleurs 
abdominales », confirme 
le Dr Pierre Francès.

Est-ce que les germes 
de pommes de terre 

sont toxiques ? Puis-je 
manger des pommes de 
terre qui ont germé ?

Il est tout à fait possible de 
consommer des pommes 
de terre qui ont germé.

Par principe de précaution, 
enlevez les germes à 
l’aide d’un couteau ou 
d’un économe, puis 
épluchez les tubercules 
et enlevez les parties 
verdâtres si nécessaire.
Lavez soigneusement 
et cuisez comme 
à l’accoutumée.
Bien peler les légumes 
permet d’éliminer toute 
trace de solanine ; la 
cuisson ne l’élimine pas, 
en général, puisqu’elle 
ne disparaît qu’à une 
température supérieure 
ou égale à 243 °C 
. Dr Pierre Francès

Peut-on consommer des 
pommes de terre molles 

? Sont-elles toujours 
comestibles ?

Vos pommes de terre 

ne sont plus de la 
première fraîcheur ? Pas 
d’inquiétude. Là aussi, les 
risques d’intoxication sont 
rares. « Les pommes de 
terre molles ne présentent 
pas de risque pour la 
santé, répond le Dr Pierre 
Francès. En revanche, le 
fait qu’elles soient molles 
indique que leur qualité 
nutritive est altérée. »

Comment éviter que 
les pommes de terre 

ne germent trop 
rapidement ? Où 

conserver les tubercules 
?

Afin d’éviter que vos 
pommes de terre ne 
germent trop vite, il est 
recommandé de ne pas 
laver les pommes de terre 
– la terre qui les couvre 
permet de les conserver 
plus longtemps – et de les 
stocker dans un endroit 
sec et à l’abri de la 
lumière : par exemple, 
dans un sac en toile dans 
une cave ou un cellier.

Tomates et aubergines 
: quels sont les risques 
d’une intoxication à la 

solanine ?
Outre les pommes de 
terre, la solanine est 
également présente dans 
les aubergines et les 
tomates. « La solanine 
disparaît quand le fruit 
ou le tubercule atteint 
sa maturité, assurent 
les jardiniers de Pas à 
Pas, un lieu de partage, 
d’expérimentation et de 
formation en agroécologie 
et en permaculture 
à Hoeilaart, près de 
Bruxelles. Manger 
une tomate verte ne 
va pas entraîner de 
graves problèmes. Les 
symptômes se manifestent 
seulement lorsqu’une 
personne en mange une 
trop grande quantité. » 
Bref : il suffit d’être un 
peu patient pour profiter 
du meilleur de la nature !

Peut-on manger des pommes de terre germées ?
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Vous souhaitez nettoyer 
votre matelas en 
profondeur ou vous 

débarrasser d’un accident ? 
Qu’il soit jauni, taché d’urine, 
de sang ou de café, voici les 
solutions pour ne pas avoir à 
faire appel à un professionnel.

La transpiration de la nuit ou 
les aléas du quotidien (urine, 
sang, tache alimentaire...) 
abîment immanquablement les 
matelas. Les entretenir est donc 
une obligation autant qu’une 
nécessité afin d’assurer leur 
propreté et les garder le plus 
sain possible. Rappelons tout 
d’abord qu’il est nécessaire de 
les aspirer régulièrement afin 
de retirer la poussière qui s’y 
loge ; d’autant plus pour ceux 
qui souffrent d’allergies et de 
difficultés respiratoires. Aussi, 
un protège-matelas ou une alèse 
sont de bonnes solutions pour 
éviter de tacher votre matelas 
; ces housses étant plus faciles 
à nettoyer qu’un matelas. 
Enfin, pour nettoyer les taches 
imprévues tels que le sang, 
l’urine ou les aliments, agissez 
vite ! Voici des astuces pour 
nettoyer votre matelas. 

Comment nettoyer et 
entretenir son matelas ?

De façon générale, il ne faut pas 
attendre les taches pour prendre 
soin de son matelas. A chaque 
fois que vous changez les draps, 
pensez à aspirer l’intégralité de 
votre matelas, des deux côtés, 
afin de retirer la poussière. 

Aussi, aérez votre matelas en 
ouvrant grand les fenêtres de la 
chambre. Lorsque vous faites 
cela, pensez à ne pas remettre 
les draps propres et la couette de 
suite pour laisser «respirer» le 
matelas durant la journée. Enfin, 
vous pouvez vaporiser quelques 
gouttes d’huiles essentielles, 
mélangées à de l’eau dans un 
pulvérisateur, afin de parfumer 
et assainir le matelas. La 
camomille, la marjolaine ou 
la lavande sont idéales pour le 
sommeil.

Nettoyer un matelas à la vapeur

Pour l’entretien régulier de 
votre matelas mais également 
pour enlever certaines taches 
et lui redonner sa blancheur, 
le nettoyeur vapeur peut être 
une solution intéressante. 
Commencez par dépoussiérer le 
matelas à l’aide d’un aspirateur 
puis utiliser votre nettoyeur 

vapeur en haute-pression 
pour éviter de trop mouiller le 
matelas. Laissez le matelas bien 
sécher et l’humidité s’évaporer 
avant d’installer les draps.

Un appareil détachant spécial 
textile pourra également vous 
aider à éliminer les taches et 
sera aussi utile à l’entretien 
régulier du matelas. La marque 
Bissell propose par exemple 
des appareils qui pulvérisent 
de l’eau (additionnée ou non de 
détergent) et qui l’aspirent en 
même temps pour un résultat 
efficace.
Comment nettoyer un matelas 

jauni ?

Puisque le matelas ne peut être 
lavé comme une couette ou un 
oreiller, il faut le nettoyer par 
application. Pour retirer les 
taches jaunies - notamment 
dues à la transpiration - voici 
comment faire :

Mélangez des cristaux de soude 
dans de l’eau chaude

Avec une éponge humidifiée 
frottez les endroits jaunies.

Avec un linge sec épongez les 
endroits humides.

Finissez par verser du talc sur 
le matelas et laissez-le agir la 
journée pour qu’il absorbe toute 
l’humidité.

Avec l’aspirateur, retirez 
ensuite le talc. 

Le mélange eau chaude et 
cristaux de soude peut être 
remplacé par du vinaigre blanc. 
Le talc peut lui être remplacé par 
du bicarbonate de soude auquel 
on a ajouté quelques gouttes 
d’huiles essentielles (lavande ou 
eucalyptus pour purifier).
Comment nettoyer un matelas 

taché d’urine ?

En intervenant le plus vite 
possible, vous pourrez limiter 
les dégâts sur le matelas 
auréolé de nos chers bambins. 
Nettoyez avec de l’eau gazeuse 
en renouvelant plusieurs fois 
l’opération. Lorsque la tache a 
disparu, séchez avec un séchoir. 
Pensez à placer un protège-
matelas sous les draps pour que 
ce désagrément du pipi au lit ne 
vous arrive pas deux fois.

Comment enlever une tache de 
sang sur un matelas ?

Rien de plus simple : faites 
fondre deux cachets d’aspirine 
dans un demi-verre d’eau froide 
et frottez la tache avec un coton 
imbibé de ce mélange.

Vous pouvez aussi frotter avec 
un tampon imbibé de vinaigre 
blanc et d’eau oxygénée, ou 
encore préparer une pâte avec 
de l’eau et de l’amidon, l’étaler 
sur la tache et laisser sécher 
puis brosser. Aussi, de l’eau très 
froide mélangée à du sel pourra 
faire l’affaire. 

Surtout n’utilisez jamais d’eau 
chaude, elle cuirait le sang et 
la salissure serait impossible à 
enlever.

Comment enlever une tache 
de café sur un matelas ?

Votre cher et tendre vous a fait 
la joie de vous apporter le petit-
déjeuner au lit. Mais passé le 
moment idyllique, vous vous 
apercevez que votre matelas 
est parsemé de taches de café. 
Tamponnez immédiatement 
la salissure avec un coton 
imbibé d’eau oxygénée ou 
d’eau de Javel, ou encore de 
vinaigre blanc. Rincez et frottez 
énergiquement avec de l’eau 
claire. Des précautions doivent 
être prises avec l’utilisation de 
produit comme la Javel. A savoir, 
ouvrir les fenêtres en grands et 
s’habiller de vêtements qui ne 
craignent pas les projections.

Pour le séchage, deux options 
: soit vous tamponnez la trace 
avec une serviette éponge, soit 
vous vous armez de votre sèche-
cheveux pour gagner du temps.

Peu connue, cette huile 
essentielle millénaire venue 
d›Asie réduit l›inflammation, 
favorise la digestion et booste la 
perte de poids.

Avec le retour des beaux jours, 
nous sommes de plus en plus 
nombreux à vouloir nous 
remettre en forme. Et s›il est 
essentiel de privilégier une 
alimentation saine ainsi que la 
pratique d›une activité physique 
régulière, certaines huiles 
essentielles peuvent également 
aider à accélérer la perte de 
poids. Coup d›œil sur une 
huile peu connue extraite d›une 
plante asiatique aux bienfaits 
minceur avérés. Sur le papier, 
cette huile essentielle semble 
cocher toutes les cases. Elle 
favorise la digestion en apaisant 

les spasmes musculaires, 
réduit l›inflammation et 
les ballonnements, tout en 
détoxifiant et en agissant comme 
diurétique, favorisant ainsi 
l›élimination des toxines et la 
lutte contre la rétention d›eau.

L›huile essentielle d›estragon 
est véritablement une pépite 
méconnue. Issue de la plante 
éponyme, cette essence, très 
appréciée en pharmacopée 
traditionnelle, offre des bienfaits 
surprenants pour l›équilibre 
interne. Originaire d›Asie, 
principalement des steppes 
sibériennes et chinoises, elle a 
été introduite en Europe au XVe 
siècle. Outre son utilisation pour 
rehausser les saveurs culinaires, 
cette huile essentielle est aussi 
prisée en tant que remède naturel 

pour apaiser les petits maux du 
quotidien.

Pour bénéficier de tous les 
bienfaits de l›huile essentielle 

d›estragon, rien de plus simple 

! En action locale, diluez 

quelques gouttes dans l›huile 

porteuse de votre choix, comme 

l›huile d›olive ou l›huile de noix 
de coco (les huiles essentielles 
doivent toujours être mélangées 
à une huile végétale pour éviter 
tout risque de brûlure), puis 
appliquez là délicatement sur la 
peau pour profiter de ses effets. 
Enfin, pour une prise par voie 
orale, il vous suffit de déposer 
une à deux gouttes directement 
sous la langue ou dans une 
cuillère à café d›huile végétale 
après les deux principaux repas 
pendant dix jours. Une fois 
l›huile essentielle d›estragon 
intégrée à votre routine, vous 
verrez vos problèmes d›estomac 
s›améliorer et vos fringales 
nocturnes s›atténuer. Le combo 
gagnant pour une perte de poids 
progressive et durable.

Comment nettoyer un matelas ? Les astuces et produits 
à utiliser

Drainante, cette huile essentielle asiatique est très 
efficace pour maigrir



Sara Boueche

Jeanne du Barry est un film 
historique français réalisé 
par Maïwenn, sorti en 2023. 

Le film retrace l’ascension 
fulgurante de Jeanne Bécu, une 
jeune femme d’origine modeste 
devenue la favorite du roi Louis 
XV. Avec un casting prestigieux 
et une réalisation soignée, Jeanne 
du Barry est un film à ne pas 
manquer, aujourd’hui à 20h00 
au Théâtre Azzedine Medjoubi, 
pour les amateurs d’histoire et de 
cinéma.

Jeanne Bécu, une jeune femme 
d’origine modeste, parvient à 
se faire une place dans la haute 
société grâce à sa beauté et son 
intelligence. Elle devient la 
maîtresse du comte du Barry, qui 
l’introduit à la cour de Versailles. 
Rapidement, Jeanne attire 
l’attention du roi Louis XV, qui 
en fait sa favorite. Mais la vie à 
la cour est loin d’être facile pour 
Jeanne, qui doit faire face aux 
intrigues et aux jalousies des 

autres courtisans.

Le film met en scène un casting 
prestigieux, avec notamment 
Maïwenn dans le rôle de Jeanne 
du Barry, Johnny Depp dans celui 
de Louis XV et Pierre Richard 
dans celui du comte du Barry. 

Les acteurs sont tous excellents 
et incarnent parfaitement leurs 
personnages, donnant vie à 
l’histoire avec brio.

Maïwenn Ania Le Besco 
signe une réalisation soignée 
et élégante, qui retranscrit 

parfaitement l’ambiance de la 
cour de Versailles. Les décors et 
les costumes sont magnifiques, et 
la photographie est sublime. La 
réalisatrice a su mettre en valeur 
l’histoire de Jeanne du Barry 
tout en respectant l’histoire de 
France.

Maïwenn est une réalisatrice, 
scénariste, actrice et productrice 
française, née le 17 avril 1976 
à Les Lilas, en Seine-Saint-
Denis. Elle est connue pour ses 
films percutants et engagés, qui 
abordent souvent des thèmes 
sociaux et politiques.

Elle a commencé sa carrière en 
tant qu’actrice, en jouant dans des 
films tels que «L’Un reste, l’autre 
part» et «Oté moi». Cependant, 
c’est en tant que réalisatrice 
qu’elle s’est véritablement 
distinguée. Son premier long 
métrage, «Pardonnez-moi», sorti 
en 2006, a été salué par la critique 
pour son approche novatrice et 
personnelle.

Elle a ensuite réalisé «Le Bal 
des actrices» en 2009, une 
comédie dramatique qui offre 
un regard critique sur le monde 
du cinéma. Mais c’est avec 
«Polisse» en 2011 qu’elle a 
connu un succès international. 
Ce film, qui dépeint le quotidien 
d’une brigade de protection des 
mineurs, a remporté le Prix du 
Jury au Festival de Cannes.

En 2015, elle réalise «Mon Roi», 
un film dramatique avec Vincent 
Cassel et Emmanuelle Bercot, 
qui a valu à cette dernière le 
Prix d’interprétation féminine à 
Cannes. Son dernier film en date, 
«ADN», sorti en 2020, explore 
les questions d’identité et de 
filiation.

Maïwenn est reconnue pour son 
style de réalisation unique, qui 
mêle souvent fiction et réalité, 
et pour sa direction d’acteurs 
précise et exigeante. Ses films, 
souvent controversés, suscitent 
régulièrement le débat et la 
réflexion.

Sara Boueche

‘’Les Filles d’Olfa’’ est un film 
documentaire poignant réalisé par 
la cinéaste tunisienne Kaouther 
Ben Hania. Sorti en 2021, ce film 
a été présenté dans de nombreux 
festivals internationaux et a été 
acclamé par la critique pour son 
approche profonde et émouvante 
de son sujet.

Kaouther Ben Hania a travaillé 
en étroite collaboration avec Olfa 
et ses filles pendant plusieurs 
années pour réaliser ce film, qui 
oscille entre le documentaire 
et la fiction. Le résultat est un 
portrait intime et authentique de 
la vie d’une famille tunisienne 
confrontée à des défis complexes 
et douloureux. “Les filles 
d’Olfa” en lice pour les Oscars  
2024, l’œuvre de Kaouther  a été 
retenue dans la catégorie des « 
meilleur film documentaire ».

Le film suit l’histoire d’Olfa,une 
mère célibataire tunisienne et ses 
quatre filles dans la banlieue de 
Tunis. A travers l’histoire d’Olfa 
et de ses filles, le film explore les 
défis auxquels sont confrontées 
les femmes dans la société 
tunisienne en mutation.

Le film commence par présenter 
Olfa, une femme forte et 
déterminée, dont les deux fils 
jumeaux ont rejoint des groupes 
extrémistes en Syrie, qui a dû 
élever seule ses filles après le 

départ de son mari. Malgré les 
difficultés financières et sociales 
auxquelles elle confrontée, Olfa 
est déterminer à offrir à ses filles 
une vie meilleure et à les élever 
dans un environnement sûr et 
aimant. 

Le film suit ensuite les histoires 
des filles d’Olfa, chacune ayant 
sa propre personnalité et ses 
propres aspirations. La plus 
jeune, Eya, est une adolescente 
rebelle qui rêve de devenir 
chanteuse. Sa sœur aînée, 
Meriem, est une étudiante en 
médecine dévouée qui travaille 
dur pour réaliser ses rêves. Les 

deux autres filles, Rahma et 
Ghofrane, sont également en 
train de trouver leur propre voie 
dans la vie. 

Le film explore les défis 
auxquels sont confrontées les 
filles d’Olfa en tant que femmes, 
en particulier celles qui sont 
issues de milieux défavorisés, 
dans la société tunisienne 
contemporaine. Les filles doivent 
faire face à des pressions sociales 
pour se conformer aux normes 
de genre et aux attentes de la 
société en matière de mariage et 
de maternité.

Le film est tourné d’une manière 

intimiste, avec une caméra qui 
suit les personnages dans leur 
vie quotidienne. Cette approche 
permet au spectateur de se sentir 
proche des personnages et de 
l’histoire.

La réalisation de Kaouther Ben 
Hania est remarquable, avec 
une attention particulière portée 
aux détails et aux émotions des 
personnages.

 ‘’Les Filles D’Olfa’’ est un 
film puissant qui aborde des 
thèmes importants tels que la 
radicalisation, la famille, la 
résilience des femmes dans 
un environnement difficile et 
l’espoir. Il offre une perspective 
unique sur les défis auxquels 
sont confrontées les familles 
dans les sociétés touchées par 
l’extrémisme, et met en lumière 
la force et la détermination des 

femmes dans ces situations.

Le film a été salué pour sa 
réalisation exceptionnelle, son 
montage soigné et sa bande-
son évocatrice. Il a remporté 
plusieurs prix dans des festivals 
internationaux, dont le Prix du 
Jury au Festival International 
du Film de Berlin en 2021, et a 
remporté l’Œil d’or du meilleur 
documentaire au Festival de 
Cannes.

Kaouther Ben Hania est connue 
pour son travail de réalisatrice 
engagée, qui explore souvent des 
questions sociales et politiques 
complexes. Ses autres films 
notables incluent ‘’La belle et 
la meute’’ (2017) et ‘’L’Homme 
qui vendu sa peau’’ (2020), qui a 
été sélectionné pour représenter 
la Tunisie aux Oscars 2021 dans 
la catégorie du Meilleur film 

Festival du Film Méditerranéen d’Annaba
Plongez au cœur de la cour de Louis XV avec le film Jeanne du Barry

Festival du Film Méditerranéen d’Annaba

‘‘Les Filles d’Olfa’’: Une histoire de perte, d’espoir et de résilience
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Quelques semaines après One 
Love, le film sur la vie de Bob 
Marley, et alors que Back to 
Black, celui consacré à la 
regrettée Amy Winehouse, 
vient tout juste de sortir, une 
multitude de biopics frappe 
déjà à la porte. Peut-être 
parce que le genre, même s’il 
est parfois décrié, fait très 
souvent recette.

Rappelant, par exemple, que 
le film Bohemian Rhapsody, 
qui revenait sur la carrière 

de Freddy Mercury (du 
mythique groupe Queen) 
avait généré près d’un 
milliard de recettes en 2018, 
Première parie sur le fait que 
l’industrie cinématographique 
continuera de produire des 
biopics… et dresse la liste de 
ceux déjà annoncés.

Michael Jackson

C’est certainement le plus 
attendu, et pour cause : le Roi 
de la Pop était et reste l’une 
des vedettes musicales les 

plus populaires de l’histoire. 
Réalisé par l’américain 
Antoine Fuqua (Training 
Day, Equalizer), le biopic 
sobrement intitulé Michael 
racontera l’irrésistible 
ascension du chanteur, de son 
enfance au sein des Jackson 
Five à sa carrière solo. Le 
rôle-titre sera interprété par 
Jafaar, le propre neveu de 
Michael Jackson, et le film 
devrait sortir en avril 2025 
aux États-Unis.

Le cinéma pour faire sortir 
la guerre au Soudan 
de l›indifférence: au 

Festival du film d›Assouan en 
Egypte, des réalisateurs et des 
acteurs soudanais témoignent 
du désespoir d›un peuple plongé 
dans des conflits sans fin.

«Il faut que nous parlions de 
nous et de nos problèmes passés 
sous silence, même via une 
simple production artistique», 
dit à l›AFP l›actrice soudanaise 
Eiman Yousif.

Un an de guerre sanglante entre 
généraux rivaux au Soudan ont 
mis à genoux ce pays du nord-
est de l›Afrique, déjà l›un des 
plus pauvres avant la guerre.

Cinq courts-métrages soudanais 
sont présentés dans le cadre de la 
huitième édition du Festival du 
film de femmes d›Assouan, ville 
du sud égyptien à 300 kilomètres 
de la frontière soudanaise. 
Des acteurs et des réalisateurs 
soudanais de premier plan sont 
venus soutenir la production de 
leur pays.

Eiman Yousif est la révélation 
de «Goodbye Julia», le premier 
long-métrage soudanais présenté 
en 2023 en sélection officielle à 
Cannes.

Dans ce film, ayant pour trame 
de fond les événements ayant 
mené le Soudan du Sud à 
indépendance en 2011, l›actrice 
incarnait Mona, une chanteuse 
originaire du Nord ayant renoncé 
à sa carrière pour son mari.

«La sécession du sud a été 
un événement majeur et 
nous avons tous été atteints 
psychologiquement» par cette 

guerre, affirme l›actrice drapée 
dans une robe traditionnelle 
soudanaise blanche.

Au Soudan, l›industrie du 
cinéma a beaucoup souffert du 
régime conservateur, sécuritaire 
et liberticide de l›autocrate Omar 
el-Béchir renversé en 2019.

- Une production «résultat de 
souffrances» -

Sous ses trente ans de dictature 
de nombreux cinémas de la 
capitale Khartoum ou du reste 
du pays ont fermé leurs portes.

«On fait tout notre possible 
pour que la production 
cinématographique ne s›arrête 
pas à nouveau» dans un 
pays où «elle est le résultat 
de souffrances», explique à 
l›AFP le réalisateur soudanais 
Mohammed al-Tarifi en marge 
du festival.

Parmi les courts-métrages 
projetés à Assouan, «Une brique 
pour elles» du réalisateur Razan 
Mohamed raconte le destin 
sinueux de femmes déplacées en 
2003 vers un camp de réfugiés 
pendant la guerre au Darfour.

«A l›heure où nous parlons, 
elles ont été déplacées pour une 
deuxième fois, on ne sait pas 
vers où», dit M. al-Tarifi.

Egalement à l›affiche, le 
film «Femmes de guerre» du 
réalisateur soudanais Al-Qadal 
Hassan qui traite de l›impact 
des guerres sur des femmes dans 
l›Etat du Nil Bleu (sud).

«Les guerres et les crises 
épuisent» mais elles sont aussi 
sources de «rêves et de nouvelles 
idées», dit Eiman Yousif.

Un an de guerre a dévasté le 
Soudan et fait des milliers de 

morts. Elle a aussi jeté plus de 
deux millions de Soudanais sur 
les routes de l›exil, dont 500.000 
ont choisi l›Egypte.

«La diaspora génère de la 
créativité et la présence 
soudanaise au Caire 
s›accompagne d›un mouvement 
artistique très actif qui va 
permettre à davantage de 
productions de voir le jour», 
poursuit M. Tarifi.

Dans un Soudan avide de 
changements, un nouveau 
cinéma nourri par la révolution 
qui a chassé du pouvoir Omar el-
Béchir a émergé.

En tête de ceux-ci, «Tu mourras 
à 20 ans», réalisé par Amjad 
Abou Alala, a été le premier 
film soudanais sélectionné 
aux Oscars et le premier à être 
diffusé sur la plateforme en ligne 
Netflix après avoir raflé plusieurs 

récompenses internationales, 
dont à la Mostra de Venise.

Dans ce long-métrage, un 
mystique soufi prédit la mort à 
20 ans du protagoniste Muzamil, 
qui vit dans l›inquiétude, 
jusqu›à sa rencontre avec un 
vieux réalisateur misanthrope 
qui l›initie à l›hédonisme.

Un hymne à la liberté 
questionnant le rigorisme 
religieux, fait impensable il y 
a encore quelques années dans 
ce pays très majoritairement 
musulman.

Même si les salles de cinéma 
sont rares au Soudan, pour 
Eiman Youssif «il suffit d›un 
projecteur et d›un mur blanc 
pour montrer des films aux 
gens. Le plus important, c›est de 
regarder».

« Back to Black » : 

Quels autres biopics pop vous attendent après celui 
consacré à Amy Winehouse ?

Le cinéma soudanais pour faire sortir la guerre de 
l’indifférence
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L’acteur irlandais Liam 
Cunningham a dé-
claré que le public « 

n’oubliera pas » ceux qui n’ont 
pas exprimé leur soutien aux 
Palestiniens pendant le conflit 
actuel entre Israël et le Hamas 
à Gaza.

La star de « Game of Thrones» 
est un fervent défenseur des 
causes palestiniennes depuis 
des décennies. Lors d’une 
manifestation à Dublin menée 
par l’Irlando-Palestinien Ah-
med Alagha, qui a perdu 44 
membres de sa famille dans le 
récent assaut israélien contre 
Gaza, Cunningham a déclaré 
qu’il avait été félicité par ses 
pairs dans le passé pour son 
activisme.

« Ce qui me préoccupe, c’est 
que les personnes qui se sentent 

concernées et qui ne font rien 
sont, à mon avis, pires que 
celles qui ne se sentent pas 
concernées », a-t-il déclaré.

On a demandé à Cunningham 
s’il avait parlé à d’autres ac-

teurs pour les convaincre de 
soutenir la cause palestinienne, 
mais il a répondu en disant qu’il 
ne pouvait répondre des autres, 
a rapporté The Independent.

Il a toutefois ajouté : « Internet 

n’oublie pas. Lorsque cela se 
produira, lorsque la CIJ (Cour 
internationale de justice) et la 
CPI (Cour pénale internatio-
nale) feront, je l’espère, leur 
travail honorablement, cela se 
saura », a-t-il déclaré.

« Et les gens qui n’ont pas parlé 
ne seront pas oubliés. Ce géno-
cide est retransmis en direct 
et il n’est pas possible de dire 
que l’on ne savait pas. Vous 
saviez. Et vous n’avez rien fait. 
Vous êtes restés silencieux. Je 
dois pouvoir me regarder dans 
le miroir, et c’est pourquoi je 
parle », a-t-il ajouté.

Un mois après qu’Israël a lancé 
son assaut sur Gaza en réponse 
aux incursions du Hamas sur le 
territoire israélien, le 7 octobre, 
qui ont fait près de 1 200 morts 
et quelque 250 otages, Cunnin-

gham a déclaré que, pour les 

Irlandais, ignorer le traitement 

réservé aux Palestiniens revien-

drait à « trahir » leur histoire.

« Si nous nous permettons 

d’accepter ce comportement, 

alors nous acceptons que cela 

nous arrive », avait-il déclaré 

à l’époque. « Nous devons 

défendre des normes. Nous de-

vons défendre le droit interna-

tional et cela nous réduit en tant 

qu’êtres humains si nous ne le 

faisons pas ».

L’assaut israélien sur Gaza a 

tué plus de 34 000 Palestiniens, 

dont environ deux tiers d’en-

fants et de femmes, selon les 

autorités sanitaires de l’enclave 

dirigées par le Hamas.

Il espérait que sa nomination 
comme premier danseur étoile 
noir de l’Opéra de Paris résonne 
aussi comme un symbole pour 
les personnes issues de la diver-
sité. Un an plus tard, «c’est au-
delà de mes espérances», confie 
Guillaume Diop à l’AFP.

Parrain de la 17e édition de 
«Tous à l’opéra» (du 3 au 5 
mai), l’artiste de 24 ans invite le 
public à pousser les portes des 
28 maisons d’opéra ouvertes 
pour l’occasion, afin de décou-
vrir l’art lyrique et chorégra-
phique, en même temps que 
les coulisses, décors, costumes, 
machines, etc.

 Il y a un peu plus d’un an, 
vous accédiez au titre suprême. 
Aujourd’hui, qu’est-ce que 
cela représente ? «Être nommé 
étoile, c’est magique. C’est une 
grande chance mais c’est aussi 
une forme de responsabilité. 
Ce n’est pas facile de l’assu-
mer, surtout quand on est jeune, 
quand on a l’exposition média-
tique que j’ai eue à ce moment-
là.

En un an, j’ai enchaîné les 
prises de rôles («L’histoire de 
Manon», «Casse Noisette»,»La 
Fille mal gardée», entre autres, 
NDLR). J’ai beaucoup de pro-
jets hyper intéressants. J’ai le 
sentiment d’avoir beaucoup 
progressé encore cette année 
et je me sens légitime. Même 
si je l’étais déjà au moment de 
ma nomination - car j’avais fait 
cinq rôles d’étoile, j’avais l’ap-
probation de deux directeurs 
(de la danse) et de grands dan-

seurs étoiles.»

Pensez-vous, comme vous le 
souhaitiez, que votre parcours, 
puis votre nomination ont pu 
pousser des enfants issus de la 
diversité à se lancer ?

 «Sur ce point-là, c’est allé 
au-delà de mes espérances. Je 
reçois quasiment tous les jours 
des messages d’enfants ou de 
parents d’enfants qui disent 
que ça leur fait du bien de voir 
quelqu’un comme moi (à ce 
niveau, NDLR), que c’est pos-
sible. Des personnes noires, 
de 40 ans, qui disent qu’à leur 
époque, c’était compliqué, et 
sont profondément émues de 
voir que moi, aujourd’hui, j’ai 
pu y arriver.

Un des ouvreurs (à l’Opéra de 
Paris, NDLR) a dit à une amie: 
+On sait quand c’est Guillaume 
qui danse, il y a beaucoup plus 
de diversité dans la salle+. Je 
trouve ça dingue, le fait que 
plus de personnes de couleur 

se disent qu’elles peuvent aller 
à l’opéra. C’est un cadeau pour 
moi. Pour l’institution aussi.»

Vous aviez co-écrit en 2020 
un manifeste sur «la question 
raciale à l’Opéra» pour «la faire 
sortir du silence»...

 «C’est à l’institution de prendre 
le relais, ce qu’elle fait très 
bien. On a des discussions hy-
per intéressantes avec Myriam 
Mazouzi («référente diversité» 
de l’Opéra, NDLR).

Quelques semaines après le 
manifeste, on avait plusieurs 
rendez-vous avec les équipes 
des costumes et les équipes 
(dédiées aux) cheveux et ma-
quillage. On a tous les produits 
adaptés» (comme les collants et 
chaussons adaptés à la couleur 
de peau, NDLR).»

 Avec «Tous à l’opéra», ces ins-
titutions ouvrent leurs portes. 
Qu’est-il important de faire 
connaître selon vous ?

«C’est important d’avoir 
conscience qu’un spectacle, 
c’est un tout. Il est possible 
grâce aux techniciens, aux 
machinistes, aux personnes qui 
travaillent aux costumes, aux 
maquilleurs, coiffeurs, musi-
ciens.

C’est très bien que ces journées 
existent, pour rendre l’opéra 
plus accessible.

Moi, à l’âge de 9-10 ans, je 
me souviens avoir été hyper 
impressionné par le grand es-
calier (du palais Garnier), le 
velours rouge, les dorures, le 
grand foyer et sa hauteur sous 
plafond.

Vous vous apprêtez à interpré-
ter Albrecht, dans «Giselle», 
le rôle lors duquel vous avez 
été nommé étoile, en tournée 
à Séoul... «C’est un rôle qui 
me tient à cœur et m’intimide 

un peu par rapport au symbole 

qu’il représente pour ma car-

rière. J’ai un peu plus le trac 

que d’habitude parce que c’est 

la première fois que je le fais à 

Paris. Mais je suis excité aussi, 

il y a de l’envie.»

Vous avez souffert d’une bles-

sure, une fracture de fatigue au 

tibia. Comment allez-vous ?

Réponse: «Au moment de ma 

nomination, j’avais super mal. 

Je me disais: je viens d’avoir 

23 ans, comment je peux tenir 

20 ans ? Maintenant, j’ai un 

kiné que je vois deux fois par 

semaine, je n’ai quasiment plus 

mal.»

Pour Liam Cunningham, star de « Game of Thrones », le 
monde « n’oubliera pas » ceux qui sont restés silencieux 

sur Gaza

Guillaume Diop, premier danseur étoile noir à l’Opéra de 
Paris, ravi de montrer que «c’est possible»
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Le Festival du Film 
Méditerranéen 
d’Annaba 

est un évènement 
cinématographique 
important qui se tient en 
Algérie. Il met en lumière 
les films et les réalisateurs 
des pays méditerranéen, 
favorisant ainsi le 
dialogue interculturel et la 
compréhension mutuelle. 
Le volet consacré au cinéma 
palestinien, intitulé ‘’Viva 
Palestine’’, est une initiative 
précieuse en partenariat avec 
l’institut du film palestinien. 
Ce partenariat, premier du 
genre entre l’institut du film 
palestinien et un festival 
algérien, tend à créer une 
section distinctive axée 
sur le cinéma palestinien 
et de mettre ainsi en 
lumière la production 
cinématographique 
palestinienne. Ce volet 
permet aux spectateurs de 
découvrir des films qui 
abordent des sujets variés, 
allant de la vie quotidienne 
sous occupation à la 
résistance et à la quête de 
liberté, en passant par l’exil 
et l’identité. 
Le cinéma palestinien, 
malgré les défis et les 
obstacles politiques, a 
émergé comme une force 
vitale, exprimant les luttes, 
les espoirs et les rêves du 

peuple palestinien. Depuis 
ses modestes débuts 
jusqu’à sa reconnaissance 
internationale, il a joué 
un rôle crucial dans la 
sensibilisation aux réalités 
de l’occupation et de la 
résistance palestinienne.
Les premières 
tentatives de production 
cinématographique en 
Palestine remontent aux 
années  1930, avec des 
documentaires réalisés 
par des cinéastes arabes et 
étrangers. Cependant, ce 
n’est qu’après la guerre des 
Six jours en 1967, lorsque 
la Cisjordanie et la bande 
de Gaza ont été occupées 
par Israël, que le cinéma 
palestinien a commencé à 
prendre forme en tant que 
mouvement distinct.
Dans les années 1970 et 1980, 
une nouvelle génération de 
cinéastes palestiniens est 
apparue, inspirée par les 
mouvements de libération 
en Afrique et en Amérique 
latine. Cette nouvelle vague 
palestinienne a réalisé de 
films puissants et émouvants 
qui ont dépeint l’expérience 
de l’occupation, de l’exil et 
de la résistance.
Des films tels que ‘’Le soleil 
derrière les nuages ‘’ (1979) 
de Michel Khleifi et ‘’La 
petite fille du batteur’’ (1984) 
d’Amos Gitai ont attiré 
l’attention internationale sur 

la question palestinienne. Ils 
ont également jeté les bases 
d’un cinéma palestinien plus 
sophistiqué et politiquement 
engagé. 
Après les accords d’Oslo 
en 1993, le cinéma 
palestinien est devenu 
une période de croissance 
et de diversification. Les 
cinéastes ont exploré des 
thèmes plus personnels 
et expérimentaux, tout en 
continuant d’aborder les 
questions politiques.      
Des films tels que ‘’Love in 
the Time of Cholera’’ (1995) 
d’Elia Suleiman et ‘’Paradise 
Now’’ (2005) de Hany Abu-
Assad ont remporté des prix 
internationaux pour leur 
profondeur émotionnelle et 
leur complexité narrative.
Le cinéma palestinien a 

toujours été confronté 
à de nombreux défis, 
notamment la censure, le 
manque de financement et 
les restrictions imposées 
par l’occupation israélienne. 
Les cinéastes ont souvent 
dû travailler dans des 
conditions difficiles, avec 
des ressources limitées.
En outre, le cinéma 
palestinien a fait face aux 
critiques de la part de 
certains segments de la 
société palestinienne, qui 
l’ont accusé de dépouiller 
une négative de la cause 
palestinienne.
Malgré les défis, le cinéma 
palestinien continue de 
prospérer. De jeunes 
cinéastes émergents, 
apportant de nouvelles 
perspectives et des approches 

innovantes. Avec le soutien 
de festivals internationaux 
et d’organisations de 
financement, le cinéma 
palestinien a le potentiel de 
continuer à être une voix 
puissante pour le peuple 
palestinien, promouvant la 
compréhension, l’empathie 
et la justice.
Le cinéma palestinien est un 
témoignage de la résilience 
et de la créativité du peuple 
palestinien. À travers des 
histoires émouvantes et 
des images saisissantes, il 
a joué un rôle vital dans la 
sensibilisation aux réalités 
de l’occupation et de la 
résistance palestinienne. 
Alors que le conflit se 
poursuit, le cinéma continue 
d’être une force essentielle 
pour la justice et la paix.

ANNABA: FestivAl du Film méditerrANéeN
‘’vivA PAlestiNe’’

Le cinéma palestinien une voix de résistance et de résilience

Sara Boueche


